
Les postes doivent-elles
travailler à perte ?

La Suisse est sans doute la plus belle démo-
cratie du monde où le peuple peut être appelé
à voter sur les tarifs adoptés pour le service de
poste. Et c'est pourtant ce qui aura lieu le 19
avril prochain.

Et s'il y a eu référendum, c'est qu'il y a di-
vergence de vues effective sur la question de
savoir combien nous allons payer à l'avenir le
transport de nos lettres et de nos colis.

Inutile de dire que si les postes étaient une
entreprise privée, le problème se poserait d'une
toute autre manière. Là on regarde à couvrir
les frais d'exploitation et l'on adapte le prix des
services aux . besoins financiers. C'est l'abc du
commerce.

Mais dès le moment que ce service est pu-
blic, le citoyen a le dernier mot et peut, s'il le
désire, obliger le service des postes à travailler
à perte.

En fait , la querelle initiale est la suivante :
Les PTT, soit l'administration fédérale des

postes, télégraphes et téléphones, versent à la
Caisse fédérale un substantiel bénéfice qui a
été, ces dernières années, de l'ordre de 50 mil-
lions de francs.

En décomposant ce montant, on constate que
les postes font un déficit de 44 millions (chif-
fre de 1951) tandis que les télégraphes et télé-
phones font un bénéfice de 94 millions. Les 50
millions se retrouvent dans la différence entre
ce boni et cette perte.

D'où deux écoles.
Celle qui suit le Département des postes et

chemins de fer et son chef , M. le conseiller fé-
déral Escher, et qui estime que la poste doit
« tourner » pour elle-même en adaptant ses ta-
rifs et sans l'aide des téléphones, et celle des
adversaires qui estime que du fait du résultat
d'ensemble des trois groupes, résultat qui est
favorable, il n'y a pas lieu de modifier quoi que
ce soit.

Querelle de comptables, en définitive, qu'il
convient d'examiner avec une particulière at-
tention.

Il s'agit tout d'abord de savoir s'il est normal
qu'un service public recherche un bénéfice en
vue d'alimenter les ressources de l'Etat.

Sur le plan théorique, cela nous paraît être
une grave erreur car le but initial de l'institu-
tion d'un monopole nous semble détourné.

Si l'on a confié à l'Etat le service des postes
c'est pour assurer à la collectivité qu'ehe soit
« servie » convenablement et pour parer au
danger que seuls les centres importants, où
l'entreprise est rentable, bénéficient d'une dis-
tribution régulière des colis et des messageries.

Ce danger existerait à n'en pas douter si la
poste était confiée à une entreprise privée. Il
ne fait pas de doute à ce propos qu'un pays
excentrique comme le Valais et qui, plus est,
géographiquement difficile à parcourir, à tout
avantage à un pareil monopole.

Voilà le but. Il est rempli du moment où le
service est exécuté à la satisfaction des gens,
sans autre visée si ce n'est de couvrir les frais
occasionnés par ce service.

Sur le plan pratique, on n'a pas tardé en fait
à dévier de cette règle en voyant dans l'exploi-
tation des services publics un moyen détourné
de procurer des ressources à l'Etat.

Il n'y a d'ailleurs pas que la Confédération
qui a raisonné ainsi.

Les services industriels des villes suisses, les
entreprises électriques cantonales sont deve-
nus autant de ressources fiscales indirectes dont
personne ne se plaint plus parce que ce qui
lui est réclamé ne lui est pas notifié sous la
forme d'un bordereau d'impôt.

C'est dans cet esprit également que l'impôt
sur le chiffre d'affaires est entré si facilement
dans les mœurs.

Et de fait, pour ce qui est de la Confédéra-
tion, dès le moment où l'on est adversaire de
l'impôt fédéral direct on doit saluer avec plai-
sir tout moyen indirect inventé par elle pour
se procurer de l'argent.

La Chambre valaisanne du commerce, qui
a adopté une attitude favorable à l'endroit de
la votation sur la modification des tarifs pos-
taux, s'exprime d'ailleurs très explicitement à
ce propos :

« Si, dit-elle, les comptes des postes bouclent
par un excédent d'actif constitutionnellement
acquis à la Confédération, c'est autant de moins
qu'il y aura à puiser dans Ja poche des contri-
buables. »

En admettant donc que pour des raisons pra-
tiques la réalisation d'un bénéfice pourrait être
considérée comme normale, il reste à savoir s'il
est raisonnable de considérer que les PTT for-
ment un tout et que les bénéfices des télépho-
nes soient absorbés pour moitié par les déficits
des postes.

Cela revient à se poser la question sous une
autre forme. A savoir si en téléphonant, l'usa-
ger doit payer une conversation téléphonique
uniquement ou s'il doit payer en plus ce que
ne paient pas suffisamment ceux qui envoient
des lettres et des colis.

Nous avouons franchement que cette com-
pensation ne nous plaît qu'à demi.

Les usagers de la poste doivent à notre sens
supporter eux-mêmes les frais des services qu'ils
lui demandent et non pas se faire subvention-
ner en quelque sorte chaque fois qu'ils tim-
brent une lettre.

On prêche toujours que les administrations
doivent être gérées commercialement — et ce
n'est que juste ; il faut alors être logique et
faire en sorte que le service des ports ne soit
pas déficitaire.

Il reste évidemment à examiner la question
des économies. Nous y reviendrons en même
temps que nous examinerons la portée de la
revision des taxes. Edouard Morand.

A propos de tunnels routiers
transalpins

Dans sa dernière séance, le Syndica t pour la réalisa-
tion du tunnel routier du Grand-St-Bernard a pris con-
naissance de l'accord intervenu le 14 mars à Paris qui
laisse prévoir la construction prochaine du tunnel du
Mont-Blanc.

Il affirme sa conviction que la création, en dehors
de nos frontières , d'une liaison routière permanente
directe entre l'Italie et la France rend plus nécessaire
que jamais l'étude et la réalisation d'une liaison analo-
gue directe entre la Suisse et l'Italie. Il a donc décidé
de poursuivre activement ses efforts pour la construc-
tion d'un tunnel dans le massif du Grand-St-Bernard ,
et il a pu s'assurer de nouveaux et précieux appuis
tant du côté italien que du côté suisse.
"—— —w——M—^—^ »

— On a retrouvé dimanche matin des ossements
dans un ja rdin du Rellington Place qu'on pense être
ceux d'une sixième, et peut-être même d'une septième
Victime du Landm londonien.

PHOTO Ql, QÀJIIQ;
Notre catalogue 1953 vient
de sortir

Nouveaux modèles, nouveaux prix
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Etranger
Grave accident de chemin de fer

aux Etats-Unis
Près de Conneaut, dans l'Ohio, un train de marchan-

dises a heurté à un passage à niveau un train routier et
a déraillé. Au même moment arrivait sur une voie
parallèle im train de voyageurs qui a accroché les
débris et déraillé à son tour. La catastrophe a fait dix-
sept morts et 62 blessés.

Un asile de vieillards ravagé par le feu :
50 morts

Quelques minutes ont suffi pour détruire, en pleine
nuit , un asile de vieillards situé à 6 km. de Largo, en
Floride. De nombreux pensionnaires , dont certains
étaient gravement malades, ont péri dans les flammes.
Pour comble de malheur , la voiture dans laquelle l'un
des assistants sociaux de l'asile emmenait à l'hô pital
trois des pensionnaires blessés au cours de l'incendie ,
fut accidentée au cours du trajet ; le conducteur a été
tué ainsi qu'un des passagers du véhicule.

Le bilan des morts est de 50.

Semailles à la lanterne
Le ministre de 1 agriculture de la Republi que démo-

cratique allemande a pris des mesures énergiques pour
terminer les travaux de printemps, qui devront être
accomplis, jour et nuit, jusqu'au 31 mars. Les stations
de tracteurs ont reçu l'ordre de fonctionner sans arrêt
pendant 10 heures et cela deux fois par jour. Il faut
faire en sorte qu 'on puisse semer pendant la nuit.

ECHOS ET NOUVELLES
Le monde superficiel

Lire un livre devient trop difficile, constate fort judi-
cieusement l'humoriste vaudois Samuel Chevallier, à
moins qu'il ne s'agisse, ajoute-t-il, d'une histoire très
entraînante, avec pas mal de crimes à la clé. Lire un
livre ? Quand il est si simple, à la rigueur, de lire dans
son journal ce qu'en pense un monsieur dont c'est le
métier de lire...

En politique, cela, devient comique. Un événement
se produit-il : personne n'a le temps d'y penser. Mais
dès midi tout le monde a son opinion. Catégorique.

L'opinion du journal.
On l'a payé, ce journal, pour le recevoir chaque jour.

II faut bien qu'il serve à quelque chose, non ?
... Et le nombre est aujourd'hui effroyable de gens

qui sont capables de jaboter sur n'importe quel sujet ,
mais qrfi n'ont jamais eu le temps de réfléchir cinq
minutes.

Et on s'étonne, après, si tout un peuple se laisse en-
traîner, au moyen de quelques slogans ahurissants de
bêtise, au vertige des délires collectifs. Et aux divers
incidents qui s'ensuivent inévitablement.

Une contravention par minute
Très intéressante statistique publiée par le « Bulletin

municipal ». Le nombre des contraventions s'est élevé
à Paris, le mois dernier, à 27,750 : presque une par mi-
nute.

Les piétons sont l'innocence même avec 373 infrac-
tions seulement.

Les coupables les plus nombreux se recrutent parmi
les conducteurs de voitures de tourisme (17,448 contra-
ventions) et parmi ceux de poids lourds (7560). Leurs
principaux méfaits sont le barrage forcé (2098 contra-
ventions pour les deux catégories), le défaut d'éclairage
en station (5451) et surtout le sta tionnement unilatéral
non observé (5734).

Revue suisse
Une mort dramatique

Mme Alice Curchod, âgée de 74 ans, domiciliée au
lieu-dit Les Colombières, à Versoix, tenta de mettre en
en marche un radiateur électrique dans sa cuisine. Elle
constata que la prise ne fonctionnait pas et voulut la
réparer avec un couteau. Elle reçut alors une décharge
électrique qui l'électrocuta. La malheureuse heurta, en
tombant, le coin de la table et se blessa avec une telle
gravité qu'elle succomba peu après son accident.

La prochaine foire aux vins vaudois
Les porteurs de parts de la Foire aux vins vaudois

ont tenu leur assemblée générale samedi après-midi à
l'Hôtel Suisse à Vevey, sous la présidence de M. Mau-
rice Cossy, syndic de Saint-Saphorin, président. La dé-
cision a été prise de tenir la Foire aux vins vaudois
cette année du 23 au 25 et du 29 au 31 mai, avec des
heures d'ouverture en fin d'après-midi et dans la soi-
rée. Un nouvel aménagement de la Foire est prévu aux
Galeries du Rivage.

Trafic-voyageurs record aux CFF
L'année dernière, les CFF ont transporté en chiffre

rond 219 millions de voyageurs, chiffre qui dépasse
de près de 12 millions le record de 1951. Les recettes
provenant de ce trafic se sont élevées à 300 millions
de francs, soit 26 millions ^le pl_ que l'année précé-
dente.

Statistiques suisses
— Si l'on se marie un peu moins (290 mariages de

moins en 1952 qu'en 1951), on continue à avoir beau-
coup d'enfants. C'est un signe de santé : 64,000 nais-
sances, soit 1000 de plus qu'en 1951. On meurt aussi
moins, puisque 35,800 décès ont été enregistrés con-
tre 37,700 pendant la dernière période correspondante.

— Si le nombre des .ouvriers de fabrique n'a aug-
menté que de 2500 en 1952, l'effectif actuel de 548,000
n'en est pas moins le plus élevé qui ait été dénombré
depuis que la statistique existe.

— Vous êtes-vous aperçu que l'indice du coût de la
vie a baissé ? C'est pourtant le cas] : un tout petit 0,1 %
en décembre 1952.

— La Caisse nationale suisse d'assurance contre les
accidents englobe 59,599 entreprises.

— La plupart des adultes portent une montre dans
notre pays... mais ils ne savent pas bien s'en servir !
Au lieu de leur permettre d'arriver à l'heure, la montre
semble avoir été inventée pour la seule et unique tâche
de nous chasser à travers la vie.

» a a Les mains d'enfants, les
plus sales, deviendront
propres en un clin d'œil
avec le double-morceau
Sunlight , doux et extra-
savonneux. _—_ _
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La semaine prochaine :
Le dernier chef-d'œuvre de Chaplin

Les feux de la rampe
(Limelight)

Hirondelles ou Goucous
Souvent, très souvent même, les hommes ne

sont que de grands enfants. Si bien qu'ils se lais-
sent éblouir par des mirages et prennent des ves-
sies pour des lanternes. Ils semblent ignorer que
« tout ce qui brille n'est pas or ».

Après le très long hiver que nous venons de
traverser et qui a cédé samedi sa place à Messire
Printemps, nous avons poussé un très profond sou-
pir de soulagement. Les beaux jours, la tempé-
rature plus clémente, la contemplation des arbres
en pleine floraison , lesquels répandent un parfum
capiteux, vont nous faire oublier rapidement les
jours moroses de décembre à fin février.

Finies les claustrations forcées, les longues heu-
res d'attente à guetter derrière les vitres le bon
vouloir de la saison nouvelle qui prenait un malin
plaisir à se faire désirer...

Il y avait bien quelque temps que les paysans
des vallées étaient descendus de leurs villages vers
les vignes sises en plaine. Annonciateurs du prin-
temps, ils étaient venus, armés de leurs sécateurs
ou ide leurs pelles et pioches, accompagnés par-
fois d'un compagnon fidèle : le mulet. Une nou-
velle offensive de froid les contraignit à rebrous-
ser chemin et à remettre à plus tard leur travail.

Mais les hirondelles, ces ambassadrices de la
saison nouvelle, n'avaient pas encore — et pour
cause — fait leur apparition en masse. Quelques-
unes, par-ci par-là, s'étaient aventurées, mais s'en
allèrent bien vite. L'heure n'était pas encore ve-
nue. Ce qui fit dire à un brave vieillard — j'allais
dire un brave petit vieux — « qu'une hirondelle
ne fait pas le printemps ».

Je résume le petit discours qu il m adressait
l'autre jour , et je ne doute pas que son bon sens
pratique sera compris de vous tous qui lirez ces
lignes.

— Il ne faut jamais se fier aux apparences . El-
les sont trompeuses.

» Un homme bien vêtu , très poli, beau parleur
en société, peut n'être qu'un rustre pour les siens.

» De même, une femme élégante, à la démar-
che souple, au sourire gracieux et aux coups d'œil
professionnels... n'est parfois qu'une mauvaise
épouse et une mère acariâtre pour ses enfants qui
la détestent.

» J'en ai connu plusieurs de ces spécimens, pour
m'expliquer un peu crûment de ces drôles de nu-
méro de cirque. S'occuper de leur ménage, c'était
trop exiger d'elles, c'était user leurs doigts aux
humbles tâches ménagères. Malgré leurs promes-
ses du temps des fiançailles, elles trouvaient leur
vie sans joie et rêvaient de châteaux en Espagne,
d'évasion... Leur existence monotone leur pesait ,
elles enviaient ces belles se baladant au bras d'un
grand monsieur qui n'avait d'autre avantage que
la fortune, leur permettant ainsi de satisfaire tous
leurs caprices . Les commérages avec leurs copines,
les comparaisons de situation, leur firent perdre
le nord et un beau jour elles quittèrent le foyer
conjugal. Deux sont revenues au bout de quelques
mois, trouvant plus agréable la vie en famille que
celle des nigth-clubs. D'autres ont continué « leur
carrière dissolue », vivant au jour le jour, au gré
des amoureux de rencontre... Ces hirondelles —
plutôt ces « coucous » — mériteraient le knout et
la bastonnade . al.

Le marche du travail
Envisagé dans son' ensemble, l'état du marché du

travail peut être considéré comme satisfaisant. Malgré
certains symptômes de régression économique et une
évolution de la situation qui a varié suivant les bran-
ches d'activité, l'état de l'emploi s'est en général main-
tenu à un niveau élevé. .Selon le dernier recensement
des ouvriers de fabriques, les entreprises soumises à
la loi sur les fabriques occupaient à la fin de l'an der-
nier un total de 548,000 salariés, c'est-à-dire 2500 de
plus qu'une année auparavant et environ 17,000 de
plus que pendant la période de haute conjoncture de
1948. Dans ces conditions, le chômage a continué à
se maintenir à un niveau extraordinairement bas. Si
on enregistre néanmoins une augmentation de la de-
mande et une régression de l'offre d'emploi par rap-
port à une année auparavant, cela ne tient pas seule-
ment aux conditions atmosphériques qui furent moins
favorables vers la fin de l'année dernière qu 'en 1951,
mais aussi au fait que les besoins de main-d'œuvre
commencent à être saturés par suite de l'afflux crois-
sant de travailleurs étrangers.

En tout , les cantons ont délivré l'an dernier 148,495
permis d'entrée et permis de séjour à des travailleurs
étrangers recevant un permis pour la première fois,
63,493 à des travailleurs saisonniers , 65,185 à des tra-
vailleurs non saisonniers et 19,817 à des frontaliers.
Le nombre des permis délivrés a donc augmenté de
13,151 unités par rapport à l'année précédente.

— Mlle Marthe Cadet, 50 ans, domiciliée a Fronte-
nex, près d'Albertville, a été trouvée noyée dans le
ruisseau coulant près de sa maison. Auparavant, elle
avait jeté son argent dans les rues du village en criant
qu'elle était poursuivie par les esprits.
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Communiqués officiels
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Communiqué officiel N° 39
1. RESULTATS DES MATCHES DU DIMANCHE

LE 29 MARS 1953.
CHAMPIONNAT SUISSE

2e ligue : Saxon II-Troistorrents I 2-5
Pully I-Sierre II 4-3 St-Gingolph I-Evionnaz I 2-2
St-Léonard I-Aigle I 0-5 Riddes I-Leytron II 2-2
CWPPis I-Monthey I 1-4 r . A intercantonalViege I-St-Maunce I 2-0 ^ey-Spô^ï-ESMaUeyl renv,Saxon I-Lutry I 4-3 S|_ ^Monthey I 5-1
3e ligue : Martigny I-
Chamoson I-Sierre III 2-0 La Tour-de-Peilz I 1-2
Chalais I-Grône I 0-4 ,,e série .Ardon I-Sion II 4-1 £ . IJst.Léonaid i forf . 0-3Vétroz I-Chateauneuf I 0-2 <-«..__,•„ T B„„„_ T A I
Mmaz I-Bouvere t I 5-2 £h,pP

Vv^f r n .\r tu TT T i- T A n Sierre II-Viège I U-oMonthey H-Leytron I 4-2 p ~ T.Châteauneuf I 3-0Vemayaz I-Fully I 6-1 yé £ T-Conthey i 4.xMarbgny III-Marbgny II 1-3 L_tr_ T.S^O/T 2-l
4e ligue : . Chamoson I-Ardon I 3-2
Châteauneuf Il-Conthey II 3-0 Bouveret I-Martigny II 7-0
Ardon II-Lens II 4-0 J Vouvry I-Vernayaz I 0-4
Conthey I-Grône II 2-3 ! Muraz I-Evionnaz I 1-0
Dorénaz I-Collombey I 5-0 I Monthey II-St-Maurice I 8-0

2. CALENDRIER.
Dimanche le 5 avril 1953 (Pâques)

CHAMPIONNAT CANTONAL
Coupe valaisanne, 6° dimanche

Match N" 45 : Ardon I-St-.Maurice I.

Lundi le 6 avril 1953
CHAMPIONNAT SUISSE

2° ligue : Viège I-Vignoble I.
3. RETRAIT D'EQUIPE. - Le F. C. Conthey, par

lettre du 23 mars 1953, retire sa deuxième équipe du
championnat de 4° ligue, groupe II. Tous les matches
restant à jouer sont gagnés par l'adversaire par 3-0.

4. AMENDES.
Le F. C. Conthey est amendé de Fr. 20.— pour re-

trait de sa deuxième équipe du championnat de 4° ligue,
groupe IL

Le F. C. Grône est amendé de Fr. 40.— pour forfait
à l'occasion du match du dimanche 29 mars 1953,
championnat suisse juniors A, 2° série, Grône jun. A I-
St-Léonard jun. A L

5. SUSPENSIONS.
1 dimanche à De vanthéry Rémy, de Chalais I ; 1 di-

manche à Pillet Edy, de Martigny jun. A I ; 3 diman-
ches à Perruchoud Joslyn, de Chippis jun. AI.

Le Comité central de l'A. C. V. F. :
Le président : René FAVRE.

Le secrétaire : Martial GAILLARD.

Le football en Suisse
Ligue nationale A : Bâle-Locarno, 8-1, Bellinzone-

Chiasso 1-1, Fribourg-Lausanne 2-0, Grasshoppers-
Chaux-de-Fonds 2-1, Lugano-Berne 4-0, Servette-Gran-
ges 4-0.

Ligue nationale B : Bienne-Urania 5-1, Lucerne
Young Fellows 1-3, Malley-Aarau 1-1, Soleure-Canto
nal 2-1, Winterthour-Zoug 5-3.

martigny - La Tour, 3-1
Martigny a profondément remanié son équipe pour

ce match et se présente ainsi , devant 1200 spectateurs :
Contât ; Cachât, Bochatay ; Giroud, Schnydrig, Remon-
deulaz ; Cretton , Rausis, Gollut , Meunier, Balma.

Ainsi, mécontents depuis quelque temps — à juste
titre — du rendement médiocre de la ligne d'attaque,
les dirigeants martignerains ont pris la décision héroïque
mais nécessaire de laisser sur la touche des joueurs non
entraînés et partant hors de forme. On les remplaça
sagement par deux demis, Rausis et Meunier dont il
est superflu de relever le cran et l'énergie, pendant que
Schnydrig, Giroud et Rémondeulaz, tous des avants,
étaient appelés à former la ligne médiane.

Naturellement, ce chambardement présentait quelques
risques, entre autres celui de désorganiser complètement
l'équipe. L'expérience méritait cependant d'être tentée.
Elle n'a pas trop mal réussi puisque Martigny — inter-
rompant une série noire de défaites et de matches
nuls — a remporté enfin une victoire, la première après
neuf rencontres !

Bien sûr, tout ne tourna pas comme sur des roulettes.
On eut même beaucoup de peine à coordonner ses
efforts , à tenir sa nouvelle place, et à oublier certain
jeu en dentelle et combien improductif. Mais la volonté
de bien faire y était. Tous travaillèrent d'arrache-pied,
compensant par une ardeur de bon aloi certaines défi-
ciences techniques ou tactiques. Schnydrig, pour ne citer
que lui, se révéla un centre-demi parfaitement à l'aise,
distribuant avec précision les balles qu'il interceptait en
grande majorité.

La première mi-temps vit une supériorité territoriale
assez marquée des Martignerains, mais ceux-ci n'arri-
vèrent pas à battre plus d'une fois le gardien Huber.
Et encore ne firent-ils que rendre le but que venait de
marquer Franchini , sur coup franc à 30 mètres.

Les visiteurs devaient toutefois à leur gardien, au
coup d'œil sûr et aux interventions rapides, de n'avoir
Eas encaissé plus souvent. Il stoppa notamment une

ombe de Schnydrig, plongea dans les pieds de Balma
in extremis eit cueillit difficilement une balle rabattue
par la tête de Gollut. Deux fois cependant, Huber
relâcha le cuir et c'est un arrière qui sauva sur la
ligne de but. Contât fut également alerté et dut plon-
ger pour retenir un ras-terre dangereux et puissant de
Maochi.

Le début de la second mi-temps fut assez terne.
Martigny tira quelques corners et coups francs sans
succès et Contât dévia par enchantement une bombe
que chacun voyait au fond de ses filets.

Vers la demi-heure, un nouveau coup de-réparation
accordé aux locaux permit enfin à Balma de marquer

AUTO-ECOLSE Camions

R. FAVRE £;r |
Sion tél. 2 18 04 et 2 26 49 - Martigny 6 10 98 g~

instabilité fâlalsaone en Prculcrc ligne
Beau redressement de Saxon et Viège

PREMIERE LIGUE : Sierre-Central 1-1, Montreux- ' TROISIEME LIGUE : Chamoson-Sierre III 2-0, Cha-
Sion 1-0, Martigny-La Tour 3-1, Vevey-Boujean 2-3, Iais-Grône 0-4, Ardon-Sion II 4-1, Vétroz-Châteauneuf
Forward-Union 2-0. I 0-2, Muraz-Bouveret 5-2, Monthey-Levtron 4-2, Ver-

Le piédestal sur lequel nos amis sierrois avaient
réussi à s'élever, à la force du... jarret, est en train de
s'effriter dangereusement. Après avoir subi la loi de
Montreux, voilà les leaders cédant un précieux point
à la lanterne rouge, et sur leur propre terrain, ce qui
est encore plus grave. Allons-nous assister chez Sierre
au même effondrement que chez Martigny l'automne
dernier ? Les symptômes ont une certaine similitude,
mais espérons nous tromper.

Montreux, consacrant un redressement sensationnel,
s'offre maintenant le luxe de battre Sion, l'éliminant
probablement de la course au titre. Léo Favre a joué
en l'occurrence un tour pendable à son frère René...
Mais ce résultat et celui de Sierre prouvent combien
nos équipes sont instables ; capables de stopper les plus
forts aujourd 'hui , elles s'inclineront demain face à un
adversaire, sans prétentions.

Martigny a enfin retrouvé, contre La Tour, le che-
min des buts, remportant une victoire longtemps dési-
rée. Pour l'obtenir, il fallut trancher dans le vif , rem-
placer des éléments actuellement hors de forme et
remanier profondément l'équipe. Le succès ne doit pas
faire crier au miracle, bien sûr, mais on se doit de dire
qu'il est venu récompenser des hommes qui se son!
battus pour y arriver. Et Martigny remonte deux rangs
au classement. Continuez !

T. G. N. P. Goals Pts
Sierre 15 8 5 2 26-20 21
Boujean 15 9 2 4 32-20 20
Forward 15 8 3 4 25-16 19
Marti gny 15 7 3 5 25-20 17
Yverdon 15 6 4 5 24-17 16
Sion 14 7 1 6 32-29 15
Vevey 16 5 5 6 28-19 15
Union 15 6 2 7 27-28 14
International 15 5 3 7 24-29 13
Central 16 3 5 8 26-42 11
Montreux 16 4 3 9 23-41 11
La Tour 15 4 2 9 31-42 10

DEUXIEME LIGUE : Pully-Sierre II 4-3, St-Léo-
nard-Aigle 0-5, Chippis-Monthey 1-4, Viège-St-Maurice
2-0, Saxon-Lutry 4-3.

Malgré une belle résistance, les réserves sierroises
ont dû s'incliner à Pully. Cette défaite est lourde de
conséquences pour les nôtres qui se voient d'un coup
dépasser par Saxon et Pully. Ce début de second tour
est justement marqué par le redressement de ces deux
équipes et de Viège qui, bientôt, seront hors de tout
danger. Grosse et étonnante « piquette » de St-Léonard
contre un Aigle pourtant nullement invulnérable. Que
se passe-t-il chez les « violet » ?

Treizième victoire de Monthey qui sera champion
dans deux dimanches.

Monthey 14 13 — 1 51-15 26
Aigle 15 8 3 4 44-30 19
Vignoble 13 7 2 4 34-28 16
Lutry 14 7 — 7 38-26 14
Saxon 13 5 2 6 36-33 12
Pully 14 4 4 6 27-39 12
Sierre II 14 5 2 7 30-44 12
Viège 13 5 1 7 34-43 11
St-Léonard 13 3 4 7 22-25 9
St-Maurice 13 3 3 7 21-35 9
Chippis 12 3 2 7 21-40 8

nayaz-FuIly 6-1, Marti gny III-Martigny II 1-3.
Journée profitable à Chamoson — qui gagne 2 pla-

ces — à Châteauneuf , mais surtout à Ardon, lequel n'a
pas dit son dernier mot et se lance aux trousses de
Grône.

Martigny U vogue toutes voiles au vent en tête du
groupe II. Fully et Leytron, tous deux nettement bat-
tus, sont définitivement « semés ».

Groupe I : J. Pts Groupe II : J. Pts
Grône 10 17 Martigny II 11 20
Brigue 9 14 Vouvry 10 15
Ardon 9 13 Muraz 11 14
Châteauneuf 10 10 Vernayaz 11 12
Chamoson 10 9 Fully 10 II
Vétroz 10 8 Leytron 10 11
Sion II 10 8 Monthev TT 10 6
Sierre III 10 5 Martigny III 10 4
Chalais 10 4 Bouveret 10 0

QUATRIEME LIGUE : Châteauneuf H-Conthey II
3-0, Ardon H-Lens H 4-0, Conthey I-Grône II 2-3,
Dorénaz-Collombey 5-0, Saxon II-Troistorrents 2-5, St-
Gingolph-Evionnaz 2-2, Riddes-Leytron 2-2.

Rien de particulier à relever dans le groupe II. Sans
iouer, St-Léonard H reste bon premier et Conthey II
lernier. Par contre, le leader du groupe _I, Evionnaz,
s'est vu dans l'obligation de partager l'enjeu sur les
bords du Léman. Une belle occasion que Leytron II
a laissé s'échapper pour rejoindre Evionnaz.

Groupe U : J. Pts Groupe III : J. Pts
St-Léonard II 9 16 Evionnaz I 10 16
Lens I 8 14 Leytron II 10 15
Chàteaun. II 10 13 Dorénaz I 10 12
Crâne II 10 12 Collombey I 10 12
Ardon II 10 10 Riddes I 10 9
Lens II 10 9 Troistorrents 110 7
Conthey 1 1 0  8 St-Gingolph 1 10 7

Saxon II 10 3

un magnifique but, malgré une détente désespérée de
Huber. Martigny, encouragé ferme par la galerie, donna
dès lors à fond et 7 minutes avant la fin du match
obtint un troisième but par le junior Cretton, sur centre
de Balma. La reprise directe du jeune ailier fut fou-
droyante.

Donc jolie victoire de Martigny, victoire récompen-
sant une équipe qui a su se battre coura geusement et
jusqu'au dernier coup de sifflet. Bravo et continuez !

Dt.

Montreux-Sion, 1-0
Terrain du Villeneuve-Sports, très sec et légèrement
bosselé.

.Magnifique soleil printanier ; spectateurs : 1300 ; -ar-
bitra : M. Tomasi (Genève), bon.

Après iSierre, voici que Sion vient de faire les frais
du réveil des joueurs de la Riviera. Mais si les « cana-
ris » ont été récompensés de leur travail acharné, il
faut bien dire que nos représentants ont été territoria-
lement supérieurs, qu'ils ont dominé aussi tant au point
de vue technique que vitesse. Quant aux occasions, elles
furent sensiblement pareilles et un match nul eût été
beaucoup plus équitable.

Bien que privés des deux frères Théoduloz , les Va-
laisans entrèrent immédiatement en action et surprirent
quelque peu l'équipe de Wuilloud, laquelle jouait dans
la même formation que le dimanche précédent, puis-
qu'elle doi t toujours se passer des services de von Dach
(jambe cassée), de Reinhard (fissure de la malléole) et
Truau (à l'école de recrues au Tessin). A la 10° minute,
Jacoottet eut toutes les peines du monde à maîtriser
une balle à effet de Mathez , puis peu après Lulu Rey
envoya un tir ,de gros calibre sous la transversale.

Trois minutes après la reprise, Fastiggi , qui s'était
distingué avant la pause en sauvan t sur la ligne, com-
mit un hands penalty indiscutable. Le faible tir de Ma-
they échoua sur le montant , ce qui n'empêcha pas Sion
de dominer durant un bon quart d'heure. A la 27° mi-
nute , Rey marqua un but justement annulé pour off-
side, alors qu 'il avait préalablement envoyé un nou-
veau tir sur la barre. Ses efforts furent récompensés
5 minutes avant la fin , où, servi en profondeur par
Bourquin , il trompa Panchard presque à bout portant.
Il était trop tard pour réaeir.

Chez les vainqueurs, nouvelle bonne performance
de l'ensemble, notamment du trio défensif. Au F. C.
Sion , partie très sûre du centre-demi Humbert, travail
acharné de Genevaz et quel ques tirs fort mal dirigés du
trop fl egmatique Métrailler. La ligne d'avants a d'ail-
leurs trop tendance à se complaire dans des passes re-
doublées de la _us grande stérilité. Vd.

Ecl_l_nîc réussite du __®m fie Médran
Le S. C. de Verbier organisait dimanche son classi-

que Slalom de Médran qui en est à sa troisième édition.
Comme les précédentes, cette compétition a connu un
éclatant succès spectaculaire et sportif. La neige encore
excellente à une époque aussi tardive et malgré le
soleil resplendissant de ce mois, la qualité des concur-
rents engagés, l'organisation impeccable, tout a contri-
bué à cette réussite dont le S. C. local peut être fier à
juste titre.

Il convient donc de rendre hommage aux méritants
organisateurs, au président M. Haas, si dévoué, à M.
G. Roux, partout à la fois, à MM. Bruno et Georges
Tissières, Sennhauser, toujours prêts à rendre service et
qui le font avec une gentillesse qui peut servir d'exem-
ple. Cette poignée d'hommes, avec l'aide de quelques
autres collaborateurs, dont le chef technique, fait tout
le travail et Dieu sait s'il y en a pour préparer soigneu-
sement une telle manifestation. Il est dommage qu'elle
soit disputée à une période où d'autres sports (football ,
cyclisme) accaparent l'attention des sportifs. Malgré
cette concurrence inévitable, un nombre considérable
de spectateurs s'étaient donné rendez-vous tout au long
du parcours pour assister à une lutte ardente marquée
surtout par la rivalité franco-suisse.

Un parcours remarquable
Le parcours nous a séduit. Les organisateurs avaient

emprunté un nouveau tracé qui utilisait naturellement
toute la combe de Médran et dont le coup d'œil était
splendide ; visible du départ à l'arrivée, le coureur était
suivi mètre après mètre dans son effort , et les réactions
spontanées des spectateurs nous renseignaient aussi
fidèlement sur son comportement. On pouvait , à la
seconde près, chronométrer le temps du skieur, c'est
tout dire. Les portes comportaient plusieurs chicanes
qui n'avaient l'air de rien mais qui cachaient des pièges
où plus d'un, par inattention, par impossibilité de les
éviter, connurent la fin de leurs espérances.

La lutte franco-suisse
Le S. C. de Chamonix avait délégué une équi pe re-

marquable. Du reste, au classement inter-équi pes, elle
domina aisément toutes ses rivales. Superbement entraî-
née par le grand maître qu'est Emile Allais, ce team ,
le meilleur que pouvait aligner le S. C, comprend de
réels champions sélectionnés pour l'équipe de France,
comme F. Baud, Ravanel, le vainqueur Bourdalaix ,
éloigné des compétitions par une maladie et qui a
repris le collier depuis trois mois seulement et dont le
style rappelle étrangement celui d'AUais.

Contre une telle pléiade d'as, les nôtres, stimulés, se
sont admirablement comportés. A. Bonvin en fut le
meilleur, et cette constatation nous réjouit car elle nous
prouve que le grand « Dédé » s'est considérablement
amélioré dans les autres disciplines que la descente et
qu 'il ne tardera pas à devenir un champion complet.
Il en a d'ailleurs toutes les qualités. Magnifi que tenue
de Trombert , calme et sûr de lui, à la technique impec-
cable. Grosjean connut sa mauvaise journée ; il nous
l'avouait gentiment après la course ; pas de chute, mais
des jambes molles qui lui refusaient d'obéir. Cela arrive
parfois ! R. Fellay connut la mésaventure de chuter à
10-15 m. de la ligne d'arrivée au passage de l'ultime
porte. Il y perdit au moins 5", ce qui explique son
classement.

Chez les seniors, Louis Gailland s'imposa avec maî-
trise et réalisa même le meilleur temps des coureurs
locaux. Belle tenue de Giroud et de Martial Cherix en
gros progrès. Chez les juniors, les deux Montreusiens
Talon et Bron ont battu un Milo Fellay moins à l'aise
que d'habitude. Lassitude sans doute, après une bril-
lante et longue saison !

Tout simplement remarquable la prestation de Mar-
guerite Zimmermann, dont le merveilleux exemple de-
vrait servir et inciter nombre de jeunes filles de chez
nous aux solides qualités à tenter leurs chances.

Il nous reste à remercier les organisateurs pour leur
accueil charmant et l'Hôtel de Verbier, où le maître
de céans s'est plu à servir impeccablement ses hôtes ,
parm i lesquels on remarquait entre autres un colonel
français, M, le préfe t Tissières et M. Borlat , président
de l'A.V.C.S. Nous avons eu un immense plaisir à pas-
ser à Verbier cette belle journée de sport et nous disons
à tous «au revoir». E. U.

Dames. — 1. Zimmermann Marguerite , Champéry, 2' 39"4 ;
2. Traehsel Rose-Marie , Crans , 2' 45"2 ; 3. Baud Marie-Louise,
Morzine, 2' 52" ; 4. Darbellay Claudine , Verbier , 3' 55"4.

Elite. — 1. Bourdalaix Jean , Chamonix , 1' 52"4, meilleur
temps ; 2. Bonvin André, Crans, 1' 55'2 ; 3. Baud François,
Morzine , 2' 0"4 ; 4. Trombert Jean-Maurice , Illicz , 2'01"3 ;
5. Grosjean Fernand , Genève , 2' 01"4 ; 6. Macbet Roger, Cha-
monix , 2' 02"1 ; 7. Girardet Jean-Daniel , SAS, 2' 04"2 ; 8. Ra-
vanel Louis , Chamonix, 2' 04"3 ; 9. Fellav Raymond , Verbier ,
2' 06" ; 10. Mathias Gérard , Moraine, 2* 07"4 ; 11. Borgeat
Georges, Chamonix, 2' 08"2 ; 12. Guilioli Humbert, Chamonix ,
2' 09"4 ; 13. Zurcher Jean , Morzine , 2' 14" ; 14. Béard Pierre,
Morzine , 2' 15".

Juniors. - 1. Talon Gérard , Montreux, 2' 05" 2 ; 2. Bron
Jean-Ci., Montreux , 2' 07"4 ; 3. Fellay Milo , Verbier , 2' 08"4 ;
4. Rey Michel , Genève, 2' 09"1 ; 5. Mounier Jean , Genève,
2' 12"2 ; 6. Guanziroli Claude, Verbier , 2' 13"2 ; 7. Carron Mi-
chel, Verbier, 2' 14" ; S. Durig Paul , Berne, 2' 18" ; 9. Trille
Daniel , Les Nasses, 2' 19" ; 10. Jacquier Arthur, Salvan , 2'19"1;
11. Femet Pierre , Genève, 2' 20"4 ; 12. Weher J.-P., Wengen,
2' 22"1 ; 13. Rcx-Bellct Adrien , Illicz , 2' 23"1 : 14. Dubulluit
Gaston, Verbier, 2" 35"2 ; 15. Wyrsch Rododnhc , Villars,
2' 35"3.

Seniors I. - 1. Gailland Louis, Verbier, 2' 04" ; 2. Relier
Georges , Diablcrels, 2- 16"3 ; 3. Giroud Ami, Verbier , 2' 16"4 ;
4. Cherrix Martial , Illiez . 2' 17"2 ; 5. Girnd Henri , Diablerets ,
2' 18" ; 6. Mathey Norbert , Salvan ; 2' 18" ; 7. Schefknecht
Othmar , Bcrne-Brig. 2* 18"4 ; 8. Heber Claude , Diablerets ,
2' 19"1 ; 9. Allegri Erwin, Genève, 2' 23" ; 10. Troillet Roland ,
Verbier, 2' 26"2 ; 11. Ménard J.-J., Morgins , 2' 28"4 ; 12. liesse
Louis , Bagnes , 2' 31" ; 13. Martin René , Léman , 2' 37"1 ; 14.
Pont Roland , Verbier , 2' 46"! ; 15. Tornav Alphonse, Champex ,
2' 49".

Seniors II. — 1. Rouge Ernest , Léman-Lausanne, 2' 26"3 ;
2. Charmot Edmond , Genève, 2' 30"2 : 3. Morend Adrien, Ver-
bier, 2' 39" ; 4. Reber Albert , Diablerets , 2' 51" 4.

Seniors III. - Gonsert Arnold , QND Vevey, 2* 29" 2 ; 2. Vui-
leumier Gérard , Genève, 2' 31"2.

Equipes. - 1. Chamonix, 5' 59"3 ; 2. Verbier I , 6' 18"4 (
3. Morzine , 6' 22"3 ; 4. Genève I, 6' 23"2 ; 5. Illiez , 6' 42"1 1
6. Verbier II, T 5"3 ; 7. Genève II, 7' 22"3 ; 8. Verbier III,
8' 09"2.

4j£ Pour le dimanche de Pâques, le F. C. Monthey a
conclu un match avec le C. S. Thonon.

Sierre-Central, 1-1
Disputée par un temps chaud et ensoleille, et con-

duite de façon magistrale par le Bernois von Wartburg,
cette rencontre entre le leader et l'avant-dernier du
groupe a été une nouvelle désillusion pour les quelque
mille spectateurs présents.

Après le « bain » de Montreux , les (Sierrois ont re-
manié leur formation, Gard disparaissant au profit de
Rubin et .Sierro glissant à l'aile gauche. Cet amalgame
sera en définitive peu heureux et se soldera par la perte
d'un point précieux. Surprise, malchance ? Non ! Suite
logique d'une exhibition médiocre pour un champion
d'automne. D'aucuns estimeront ce jugement sévère,
mais oublie-t-on actuellement que le sport est un spec-
tacle payant ct que le spectateur a droit à une contre-
partie ? En tout cas, la partie fournie par les locaux
ne revalorise en rien le niveau du football. Si certains
éléments montrent, à défaut de qualités techniques ou
tactiques , un sens de lutte typiquement valaisan, d'au-
tres, par contre, se promènent gentiment, houspillant
même durement leurs propres amis. Camaraderie, tu es
un vain mot !

De plus, cette place de vedette romande crée au
sein du public un « culte de gloire » très néfaste, que
les joueurs ne se font pas faute d'exploiter.. Le résultat
de cet état d'esprit : deux matches contre les deux
derniers = un point. Que les locaux se ressaisissent
rapidement avant les durs morceaux à venir.
' Bénéficiant au cours des premières 45 minutes de

l'avantage du soleil , les Sierrois ont dominé largement
leurs adversaires , mais les quelques tirs puissants fu-
rent retenus de belle manière par le gardien Gouglcr.
A la 28° minute, une grave mésentente de la défense
fribourgeoise permettra à Massy de percer le rideau.
Ce sera , hélas ! la seule réussite des locaux.
I A la reprise, le jeu s'équilibre. Luttant sans relâche,

Central obtint très justement l'égalisation méritée à la
Sp" minute par Neuhaus, sur cafouillage de Ja défense
valaisanne. Un match à oublier au plus vite !

Inter.
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Le Tour de Suisse 1953
Le parcours définiti f a été mis au point par la com-

mission technique du Tour. Les 8 étapes (sans jour de
repos) sont fixées comme suit :

17 juin : Zurich-Brugg, 2-10 km. ;
18 juin : Brugg-Rheinfelden , 243 km. ;
19 juin : Rhcinfeldcn-Soleure, 75 km., c/ la montre ;
20 juin : Soleure-Lausanne, 258 km. ;
21 juin : Lausanne-Vcvey-Aiglc-Martigny-Sion-Brigue

(1" ravitaillement) - Glctsch-Grimscl (prix de la mon-
tagne) - Meiringcn (2° ravitaillement) - Brunig - Sarnen -
Lueerne (292 km.) ;

22 juin : Lucerne-Bellinzone, 193 km. ;
23 juin : Bellinzone-St-Moritz , 210 km. ;
24 juin : St-Moritz-Ocrlikon, 230 km.

Une forte équipe française
au Tour de Romandie

Les organisateurs du Tour de Romandie viennent de
recevoir les contrats d'engagement signés par Louison
Bobet. Le champion français partici pera à l'épreuve en
compagnie de son frère Jean , d'Edouard Millier et de
Gillier."

D autre part , Mondia vient d annoncer 1 engagement
de Fritz Schaer et de Fausto Lurati ; les deux autres
coureurs seront désignés ultérieurement.

Fête cantonale des pupilles et pupillettes
C'est le 24 mai que le grand rassemblement des pu-

pilles et pupillettes du Valais entier se tiendra à Rid-
des. Si toutes les inscriptions ne sont pas encore ren-
trées, nous pouvons néanmoins affirmer qu'elles seront
encore plus nombreuses que l'année passée.

Un comité d'organisation présidé par M. Jos. Amoos
travaille ferme pour assurer le succès de cette journée.



Chippis-Monthey, 1-4
M:itch disputé devant environ 300 personnes sous les

ord res de M. Python de Lausanne.
Tandis que Chi ppis joue au complet , Monthey a dû

remanier son équipe, vu les blessures de Coppex et
Anker.

Dès le coup d'envoi , Monthey se porte à l'attaque et
à la 6" minute  déjà Lugon ouvre la marque par un tir
à bout portant qui laisse Pont pantois . Quatre minutes
plus tard , un nouveau but sera réalisé par les Monthey-
sans, par l'entremise de Marchetti qui a repris une balle
lâchée par Pont sur un fort tir de Lugon. Chippis con-
tinue à se faire dominer , et à la 33" minute le score sera
porté à 3-0 par suite d'une magnifi que attaque de toute
la ligne d'avants. Le score restera inchangé jusqu 'à la
mi-temps.

Dès la reprise , Chippis attaque à fond mais la dé-
fense des visiteurs fait bonne garde et rien ne passe.
Un quar t  d'heure avant la fin du match , un coup franc
est accordé aux Montheysans à environ 20 m. en dia-
gonale des buts de Chippis. Médico expédie un « bom-
benscliuss » qui gicle au fond des filets. Ci : 4-0. Ayant
le résultat acquis , Monthey me donne plus à fond ; ce
dont profitent ois gars de la cité de l'aluminium pour
lancer de fougueuses attaques ; sur une de celles-ci ,
Zéni pourra sauver l'honneur.

Monthey a entièremen t mérité la victoire ; toute
l'équipe a travaillé avec cœur. Quant à Chippis, il de-
vra faire preuve de plus de eombattivité dans ses pro-
chains matches , s'il veut laisser à d'autres clubs la place
peu enviée qu 'il occupe. J.-C. A.

Viege-St-Maunce, 2-0
Déjà à la troisième minute, Viège marque un but ,

qui est annul é par l'arbitre pour offside. Les deux équi-
pes jouent une prudente défensive. Tcrritorialement ,
Viège est supérieur mais ses avants manquent deux
occasions uniques de marquer. Une attaque de St-Mau-
rice échoue sur le poteau et au repos le résultat est
encore nul , 0 à 0.

Dès la reprise, Viège est de nouveau légèrement
Supérieur mais rien ne lui réussit. La ligne d'attaque
de .St-Maurice menace sérieusement la défense viégeoise
qui flotte un peu. Viège remonte, attaque et par Louis
Millier marque un but mérité à la 86° minute. St-Mau-
rice veut égaliser à tout prix et attaque. Sur corner,
l'équi pe visiteuse masse tous ses joueurs devant le but
de Viège. Un défenseur local dégage de la tête, Da-
rioli reprend la balle et ne trouvant aucun défenseur
devant lui , marque le deuxième but.

Chez le vainqueur , la défense fut  plus forte que
l'at taque , dans laquelle il manque ou un deux réalisa-
teurs. St-Maurice présenta une jolie équipe sympathi-
que ct correcte.

St-Maurice : Jordan , Dirac, Tissières P., Rey-Bellet,
Micotti , Rappaz ; Sarrazin I, Sarrazin II, Tissières R„
Gauthey, Claret.

Viège : Wyer , Imstepf , Délia Bianea ; Providoli , Bo-
vati , Leryen ; Mazzotti , Heinzmann, Millier Louis, Da-
rioli. Pfammatter B. B.

Saxon-Lutry, 4-3
Bien faibl e prestation , en lever de rideau, 'de Saxon II

— que nous ne pouvons plus appeler réserve — con-
tre le jeune club de Troistorrents .

Ceci doit amener les dirigeants à s'occuper sérieu-
sement du recrutement parmi les jeunes, car il .nous
a paru hier que certains éléments n'avaient pas un sens
très développé du jeu d'équipe. Résultat : 5 à 2 pour
les visiteurs.

A 15 h., la première équi pe allait tenter de prendre
sa revanche après une défaite malheureuse au premier
tour en terre vaudoise. Elle a parfaitement réussi sur
son terrain et nous pouvons dire que le résultat est
même flatteur pour Lutry.

La partie débute par un classique coup de théâtre.
En effet , Franchini veut passer au gardien mais sa
tête mal ajustée fait glisser la balle dans les bois de
Nicolas. Les deux équipes font jeu égal jusqu 'à la
33° minute où Pottier , sur passe f ie  Barbiéri , marque
à ras de terre.

A la 40° minute, on croit que Lutry va reprendre
l'avantage mais Nicolas retient par un splendide plon-
geon.

La mi-temps est sifflée sur le score nul de 1-1.
Après un quar t d'heure de jeu , Thomas centre sur

Wanner qui , d'une reprise très sèche, bat imparable-
ment le gardien vaudois.

A la 25" minute, sur coup franc de A. Favre, Wan-
ner reprend de la tête et, alors que le gardien était
battu , envoie la balle par-dessus la latte !

Il se racheta une minute plus tard en marquant de
la tète sur corner de Reuse.

Mais à la 30° minute , Lutry obtient un but après
une mêlée devant les bois locaux.

Quel ques minutes plus tard , Wanner (encore lui)
marque sur passe de Pottier , mais l'arbitre annule pour
off-side.

A la 40° minute , Reuse passe habilement à Wanner
qui réalise le hat-triek en signant le 4° but pour Saxon.

Le résultat semblait acquis , mais Lutry, qui a tou-
jours lut té  avec beaucoup de courage, marque encore
après une mêlée devant les buts de Nicolas .

Pour terminer, une .petite remarque à l'adresse du
23" joueur , M. Bossel, de Fribourg : son arbitrage assez
bon dans l'ensemble nous a paru quelquefois incom-
préhensible , notammen t pour les off-sides .

Mais cela n'excuse pas du tout l'ailier Thomas !
F. de La Luy.

St-Léonard S-Aigle I, 0-5
Ce match, d'un intérêt capital pour la formation du

centre menacée .par la relégation, s'est joué devant un
nombreux public.

Le jeu débute à vive allure et promet d'être très in-
téressant. En effet , 8 minutes à peine se sont-elles écou-
lées que déjà le centre avant local tire un bolide qui
vient s'écraser contre la latte.

Alors que tous les spectateurs pensent à une victoire
locale , un coup de théâtre se produit. A la 25° minute,
un hands aux 18 mètres permet aux visiteurs de mar-
quer le premier but sur une grave faute du demi gau-
che qui gêna le gardien.

Dès cet instant , on sentit un fléchissement chez les
Valaisans qui se traduisit par une trop grande nervo-
sité , des passes latérales imprécises. Un 2" but vint con-
firmer la supériorité des Aiglons et la mi-temps survint
sur ce résultat.

St-Léonard va-t-il réagir dans cette deuxième mi-
temps ? On pourrait le croire, car d'entrée les joueurs
font preuve de beaucoup d'énergie et démontrent une
légère supériorité. On note des tirs au but, ce qui est
bon signe.

Hélas ! l'équipe adverse, plus opportuniste, réussit
un 3° but qui décidera de la partie. St-Léonard, démo-
ralisé , se laisse manœuvrer, ses joueurs font preuve d'un
manque évident d'entraînement et surtout de courage,
tant et si bien qu 'Aigle réussit encore 2 buts amplement
mérités . C'est donc sur le résultat de 5-0 pour les vi-
siteurs que se termina ce match qui ne tint pas ses
promesses.

St-Léonard aura un sérieux effort à fournir s'il veut
maintenir sa place en 2° ligue. L'équipe au cran légen-
daire aura-t-elle en une année perdu tous ses moyens ?
Nous ne le croyons pas et espérons que les responsa-
bles de cette équipe sauront tirer les conclusions qui
s'imposent. E. H.

Riddes I-Leytron II, 2-2
Leytron part en force dès le début et réussit déjà,

après quelques minutes de jeu et une jolie combinaison ,
à marquer un but. Les Riddans desserrent l'étau ; le jeu
s'équilibre mais une série d'erreurs d'un arrière et d'un
demi permettent à Crittin d'augmenter le score. Le jeu
continue avec des renversements de situation mais les
locaux ne sont pas dans leur assiette et le jeu fourni
est médiocre.

A la reprise , Leytron a le soleil dans les yeux ; Rid-
des lance des attaques , ses avants s'améliorent un peu,
mais son centre-demi s'amuse beaucoup trop. Cepen-
dant , après quelques cafouillages spectaculaires, l'éga-
lisation est obtenue. Leytron veut la victoire mais son
adversaire ne l'entend pas ainsi. La partie se termine
après que les avants de Riddes eurent montré qu 'ils
ne savaient pas tirer au but tant ils gâchèrent de belles
occasions en fin de match.

Arbitrage fantaisiste mais ferme de iM. Treuberg,
Monthey. Maure.

Vernayaz l-Fuliy I, 5-1
Voilà un résultat qui semble affirmer une nette su-

périorité locale. Eh bien ! il ne faut pas se fier aux
apparences : la partie fut  beaucoup plus acharnée qu'on
pourrait le penser.

Au début , les équipes dominent à tour de rôle, les
locaux un peu plus, souvent et très dangereusement.
L'on assiste alors à un jeu de toute beauté ; la balle
circule d'un joueur à l'autre et les avants se montrent
extrêmement opportunistes. Ils ont tôt fait de réaliser
deux buts . Mais Fully réagit fougueusement et à la
suite d'un corner , ramène le score à 2-1. Vernayaz re-
part de plus belle et consolide sa position par un troi-
sième but.

La pause semble avoir été néfaste à la formation
locale : toujours est-il que Fullly, jouant le tout pour
le tout , fait avancer ses arrières et ses demis à l'atta-
que. Cette tactique ne lui réussit pas car la défense
locale , rapide et sûre, garde toujours le contrôle des
opérations. Gautschy retient même un penalty absolu-
ment imaginaire. Se ressaisissant subitement, Vernayaz
lance de vigoureuses offensives et , par deux fois, les
arrières adverses, trop avancés, laissent partir le cen-
tre-avant G. Revaz qui profite de ces occasions pour
porter le score à 5-1. Dès lors , le résultat est acquis,
les visiteurs se découragent et les locaux se relâchent
si bien que là fin se déroule dans la monotonie.

La parfaite correction des 22 joueurs n'occasionna
que quelques interventions de l'arbitre, M. Arluna, ce
qui permit un joli jeu , rapide et agréable à suivre, sur-
tout en première mi-temps. Par moment, l'équipe lo-
cale a paru se ressentir des changements occasionnés
par l'absence de titulaires . Cependant, dans l'ensemble,
chacun a réalisé un bon match . M.

Martigny lll-Martigny II, 1-3
Match d'honneur entre Martigny HI qui veut gagner

et améliorer son classement et Martigny II qui ne doit
pas perdre. C'est pourquoi la partie sera très disputée
durant presque tout le match, mais toutefois correcte-
ment.

Pour pallier à l'absence de quelques joueurs de troi-
sième, on a fait appel, et pas en vain, aux « toujours
jeunes » G. Girard, Petoud et René Rouiller'. Voilà de
vrais sportifs.

Dès l'engagement, Martigny III démarre rapidement
et la défense de la deuxième est aux abois à maintes
reprises. Deux tirs de Giroud passent à un rien des
montants . Martigny II se réorganise et ensuite de quel-
ques contre-attaques , réussit à battre Petoud par deux
fois. Toutefois , l'effort de la troisième est récompensé,
juste avant la mi-temps, par un joli but d'Ariettaz.

Après le thé, le jeu tombe malheureusement dans
la monotonie et de belles occasions d'augmenter la mar-
que sont gâchées de part et d'autre. Martigny III se
replie devant ses bois et lance quelques échappées so-

litaires qui ne donnent rien. La deuxième domine cons-
tamment et sa supériorité territoriale se traduit , à vingt
minutes de la fin , par un nouveau but. Ci : l à  3.

Jusqu'au coup de sifflet final , Martigny III cherche
à remonter la Dente, mais le résultat ne change pas.

S. P.
Ardon I-Sion II, 4-1

Si en deuxième mi-temps le jeu fut très spectacu-
laire , il en a été tout autrement en première, où le dé-
roulement des opérations fut assez haché par l'ardeur
mise à la lutte.

Ardon ouvre le score par son centre-avant à la 12° mi-
nute et marque un nouveau point peu avant le repos
à la suite d'une mésentente de la défense sédunoise.

Dès la reprise, le jeu pratiqué est de meilleure fac-
ture et Allégroz, d'un tir imparable pris aux 20 mètres ,
ramène la marque à deux à un.

Ardon ne l'entend pas de cette oreille et pousse l'at-
taque à outrance. La défense sédunoise est aux abois
et ne peut empêcher l'adversaire de marquer deux nou-
veaux buts ; le . premier, et le plus beau de la partie ,
par son centre-avant, et le second sur un magnifique
effort personnel de son inter-droit.

De par l'ardeur mise à la lutte, les deux équipes ont
passionné les nombreux spectateurs et , si le jeu fut vi-
ril , il fut correct duran t les 90 minutes. ad.

Muraz-Bouveret, 5-2
Les locaux se présentent avec trois remplaçants .
Au début de la partie , les équipes font presque jeu

égal, Bouveret effectuant même de dangereuses incur-
sions dans le camp local. Les avants de Muraz qui cher-
chent une meilleure carburation doivent attendre la
30" minute avant de pouvoir marquer leur premier but
par l'ex-beaek L. Donnet. Les visiteurs c.ontre-attaquent
toujours , mais c'est encore Muraz qui réalise, cette fois
par Laroche.

Le jeu sera médiocre en deuxième mi-temps, malgré
3 nouveaux buts de Muraz , qui joue avec un complet
désintéressement, et 2 pour Bouveret, qui est récom-
pensé de son cran. A. D.

Ardon II-Lens II, 4-0
Ce match fut  disputé correctement par les deux équi-

pes, et le résultat acquis par le club recevant est en-
tièrement mérité.

Les deux « onze » mirent beaucoup de cœur à l'ou-
vrage , malgré une chaleur toute estivale. Du côté Lens,
l'avant-centre se mit particulièrement en évidence, tan-
dis que du côté Ardon l'équipe entière a été très mé-
ritante et plus spécialement son ailier droit . Seid l'avant-
centre ne fut  guère brillant, et avec un autre joueur,
le score eut certainement été olus élevé. ad.

Monthey M-Leytron, 4-2
Si le football pratiqué ne fut pas d'une qualité re-

marquable , par contre tout le match fut disputé avec
une ardeur plus que printanière. M. Veuthey dut sévir
fréquemment pour réprimer toute cette débauche
d'énergie parfois inutile alors qu'un football réfléchi
aurait revalorisé certaines phases de jeu.

Ce fut donc une lutte .de tous les instants au rythme
jamais ralenti . Fort de ses anciens joueurs de la pre-
mière équipe, Mon they II essayait de construire, mais
ses lignes arrières lui donnaient quelques inquiétudes.

Par contre , les gars de Leytron, solides et énergi-
ques , luttaient pour toutes les balles et faisaient même
figure de vainqueurs possibles, puisqu'ils étaient les
premiers à ouvrir la marque à la 10° minute et domi-
naient ensuite pendant plusieurs minutes.

Après avoir gâché une belle occasion , Tozzini éga-
lisait à la 23° minute sur centre d'Ondario. Dès lors,
ce fut  une assez rude empoignade qui anima le match
jusqu 'à la mi-temps.

Dès la reprise , Leytron se porta résolument à l'at-
taque et Ieri dut sauver devant trois avants. Par un
long sprint , Ondario sema ses gardes de coips .pour s'en
aller marquer le 2e but à la 53° minute.

Si l'ailier droit de Leytron rendit prestement cette
politesse en égalisant proprement peu après, et en per-
mettant à son club de bénéficier ensuite de deux belles
occasion , Mariétan réussit à sauver son camp.

A la 65° minute, Ondario donnait l'avantage à Mon-
they par un 3° but sur passe de Delaurens, et à l'a
75" minute Guidetti portait le résultat à 4-2. Bertal.

Monthey jun. II - St-Maurice jun. I, 8-0
Les cadets de Monthey ont donné une utile leçon à leurs

aînés de St-Maurice en leur indiauant de quelle manière il fal-
lait s'y prendre pour marquer des buts. Il est vrai que Mon-
they compte dans sa ligne d'attaque les fils de deux anciennes
gloires du football montheysan : Pottier et Marquis. Les fils
sont dignes des pères et nous ouvrent les perspectives d'un
bel avenir sportif. Le F, C. Monthey s"*en réiouit. Bert.

i ~g^ D C'est dans la magnifique salle de gymnastique des
a |_W ¦" ¦ • ' écoles de Martigny que s'est déroulé vendredi le tour-
B _^îî__F ^ A no' c'e basketball opposant les équipes de Sion à celles
i _?W_ A - ^e Martigny.
i FT_ ? _v S Cette rencontre a suscité un vif intérêt parmi nous
S f ' *) *  ^Ç* _ f®*%5 ^

es ]eunes et une saine émulation.
B ^* _^ _. w tt Après un bref entraînement, les jeux débutèrent et
i j ^^ _**, _ donnèrent les résultats que voici :

1 W. . _ Martigny I-Sion I, 12-8.
i i VU I C Marti gny II-Sion II, 8-16.
H MUj — D Sion III-Martigny III , 10-8.
1 Jrîrlà I B Sion IV-Martigny IV, 14-6.
i é?%0W H Martigny V-Sion V, 10-18.
I ' V V**ssSÏft ft Les jeux fure'nt très disputés et très animés.
y \'il ti'.^| - Ces rencontres étaient organisées par MM. Bovier et
i \\8 VV4 L Glassey, tous deux professeurs de gymnastique, à qui
I \lî «\ vont nos vifs remerciements.
;! \s» ĵ_ a I Nous espérons que de semblables rencontres se re-
WmgstmM_-______S_T nouvelleront. G. C. et Y. M.

POISSON FRAIS
Pour la semaine sainte
Filets de soles - Filets d'ai-
glefin - Colin - Soles por-
tions - Fera - Truites sau-
monnées en tranches
Truites au vivier.

Alimentation générale

POPPI-FAVRE
MARTIGNY - Tél. 6 13 07

Avenue de la Gare
Service à domicile
Expéditions partout

A louer à Chemin-Dessus
sur Martigny, saison d'été ,

chalet
2 pièces, cuisine, eau, élec-
tricité, butagaz, et un

appartement
4 pièces et cuisine. S'adr.
à Pellaud Frères, Chemin-
Dessus, tél. 026 / 6 15 62.

i SPORTIFS §

_ A B O N N E Z - V O U S  AU ï\
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J O U R N A L  |j

Eetkhéne
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B A L L Y 
^̂ m̂ mmm

Un maximum de légè- jj ____§_¦
reté pour les premiers Hmftn iîri__lil
pas! Avantageux. ^lj|^|̂ ?|̂ ï^5 f̂aiS

Martigny - Place Centrale
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Toutes les places étant déj à retenues pour !
mardi 30, nous organisons une 2e séance de f

fréiiiiioo ne oorsfëcîion I
pour dames m

le mercredi soir isr avril, à 20 h. 30, au i« fi
I étage de nos Magasins | '?% s

Prière de retirer de suite les cartes d'entrée ggg ~-
gratuite à notre caisse principale K |

98 _9r

l̂l̂ ONSETv i
MARTIGNY WÈ

î La belle confection po ur dames j _ * g

VOS LIVRES AU POIDS ?
Voici un roman fleuve quelconque. - Et voilà une
œuvre classique dont le temps a consacré la haute
portée philosophique. Dans ce domaine c'est la
valeur intrinsèque de l'ouvrage qui détermine le
choix.

En choisissant un fortifiant alimentaire on suivra
le même principe. L'Ovomaltine est exempte de
toute substance additionnelle bon marché.- Elle
est le résultat d'une opération scientifi que et déli-
cate qui réunit uniquement sous une forme très
concentrée et facile à digérer les éléments nutri-
tifs du malt d'orge, du lait et des œufs frais - le
tout aromatisé d'un peu de cacao pour parfaire le
goût.

Grâce à ses vertus agissantes l'Ovomaltine vaut
son prix.

lf^__f__ lllf___ll

A vendre beaux

plantons
de fraises

Mme Moutot. S'adr. chez
Henri Gay, Charrat , télé-
phone 026 / 6 32 41.

A vendre

FUMIER
bovin , rendu sur place. -
S'adresser à Alfred Besse,
transports, Levsin , tél. 025
6 21 24.

A vendre

plantons
de fraises

Mme Moutot, provenant
d'une fraisière de 2 ans,
à 3 fr. le 100. S'adresser
à Emile Rausis, Saxon. C B A

plat de poisson

^nmmmnwÊair!

r

_

§ETES
U0US KERVEUH ?

n'utilisez-vous pas
notre excellent

Tonique pour le
cœur et les nerfs

dont la réputation n'est
plus à faire ? Ce remè-

de, parfaitement anodin, à base de plantes mé-
dicinales, constitue un précieux auxiliaire dans
les cas suivants : affections nerveuses du cœur,
insomnie, irritabilité, nervosité, troubles circu-
latoires, ainsi que stagnation sanguine et va-
peurs pendant le retour d'âge.

Un essai vous convaincra !
Flacon pour cure complète Fr. 17.50
Moyen flacon Fr. 8.90
Petit flacon Fr. 4.70

En vente dans les pharmacies et / _ç_î / ï .les drogueries ou directement à la ^.̂ft̂ JÎ ^VAX

Pharmacie Lapidar JS(f^%\Zizers Ŵ lwd
Cette marquée déposée garantit f̂ à% & u 1 \̂ §rl'authenticité et la qualité su- ^'JU.JlW^
périeure de ce médicament. ^*i_iii»-*^

OCCASIONS
A vendre potager à bois,
« Sarina », émaillé blanc, 2
plaques chauffantes, bouil-
loire et barre nickelée sur
3 côtés, avec tuyaux ; une
cuisinière électrique « Le
Rêve », émaillé gris, 3 pla-
ques et four, et un mo-
teur à mazout « Brunner-
Bébé » pour calorifère ou
fourneau à bois. Le tout
en bon état. — Téléphoner
au 026 / 6 15 44.

A vendre beaux

plantons
de fraises

tirés de jeunes pépinières,
saines, variété Mme Mou-
Devanthey, Monthey, tél.
025 / 4 25 60.

A louer à Salvan un

APPARTEMENT
non meublé, de 3 pièces.
Libre dès le 1er mai. —
Ecrire sous chiffre 480 à
Publicitas, Martigny.

A vendre 10,000

SALADES
Reine de Mai, repiquées.
S'adresser à Jules Roduit ,
Etablissements horticoles, à
Fully, tél. 026 / 6 32 21.

PLANTONS
Bintje 28 fr. Bôhms 27 fr.
Roi Edouard 27 fr. Voran
Ackersegen 27 fr. Importa-
tion 52.
Mme Schwab, cultures, à
Payerne, tél. 037 / 6 27 38.

A vendre d'occasion

cuisinière à gaz
«Le Rêve », parfai t état,
prix avantageux. S'adresser
à M. Louis Beney, maison
Lonfat, Martigny.

A vendre

RACCARD
en parfait état, démonta-
ble, 6.40 X 6.40 m. Con-
viendrait pour chalet, et

raccard
plus petit. S'adresser à A.
Meyer, Salvan.

Mmm /
Quel beau

A vendre un

POTAGER
à bois, 2 trous, émaillé
gris, av. bouilloire et barre
chromée.

1 lit d'enfant
1 pousse-pousse
S'adres. à Francis Dubois,
route du Simplon, Marti-

Dépôts invisibles avec

C O P R A N T O L  C
l'idéal pour le raisin de table

^C I E T E  A N O N Y M E , B A L E

-_____—_____________________________—-.—^

BARQUE SUISSE D'ÉPARGNE ET DE CNEMT

convocation à l'Assemblée générale ordinaire des Actionnaires
pour le lundi 13 avril 1952, a 11 heures, a Zurich,
_ur Kaufleuten» (Konzertsaal) , entrée Pelikanplatz

ORDRE DU JOUR :

1. Présentation des comptes et du rapport de gestion 1952
2. Rapport des contrôleurs
3. Décision concernant :

a) l'approbation des comptes et bilan et du rapport de gestion de 1952
b) la répartition du bénéfice net
c) la décharge au Conseil d'administration et à la Direction

4. Election de membres du Conseil d'administration
5. Nomination de l'organe de contrôle

Le rapport de gestion ainsi que les comptes de l'exercice 1952 et le
rapport des contrôleurs sont à la disposition des actionnaires auprès du
Siège Central à Saint-Gall et de toutes les succursales et peuvent y être
consultés.

Les cartes d'admission, qui séides donnent droit à participer à l'Assemblée
générale, pourront être retirées contre justification suffisante de la qualité
d'actionnaire, du 2 avril jusque et y compris le 9 avril 1953, auprès du
Siège Central à Saint-Gall et de toutes les succursales de la Banque.
Passé ce délai , aucune carte ne sera plus délivrée. La Banque reconnaît
comme actionnaire les personnes inscrites dans ses registres.

Les cartes d'aidmission ne peuvent être remises à un représentant d'action-
naire que contre présentation d'une procuration écrite portant les numéros
des titres .

Saint-Gall, le 20 mars 1953 Le Conseil d administration



L'industrie suisse de iélscti lesté
Si notre industrie de 1 électricité est très appréciée a

l'étranger et si les techniciens du monde entier s'inté-
ressent tout particulièrement aux installations hydro-
électriques que nous aménageons année après année ,
on constate en effet que dès la fin du siècle dernier ,
notre pays s'est trouvé à l'avant-garde des applications
du « fluide mystérieux » — comme on appelait jadis
l'électricité — et que c'est en Suisse que prirent nais-
sance plusieurs d'entre elles, d'une incalculable portée.
On y vit circuler l'ancêtre des tramways électriques
d'Europe (Vevey-Chillon) et s'édifier l'une des premiè-
res fabri ques mondiales de lampes à incandescence. Un
autre exemple de la confiance accordée à ce qui de-
viendra « la houille blanche » est encore fourni par
l'éclairage électrique de l'hôpital de Lausanne, instal-
lation qui date de 1882. Il s'agissait de deux génératri-
ces entraînées chacune par une turbine hydraulique de
20 chevaux ! Quant aux premiers transports de force
dignes de ce nom, on les doit aussi à des ateliers de
construction de chez nous. Celui en courant continu
date de 1886 ; il s'étendait de Soleure à Kriegstetten
et sa longueur ne dépassait pas 8 kilomètres. Quelques
années plus tard, ce fut , conçu par ces mêmes cons-
tructeurs, un transport d'énergie a courant triphasé de
175 kilomètres qui fit sensation et défraya la chroni que
de toutes les revues scientifiques de ce temps-là. L'im-
pulsion était donnée et, depuis lors, elle n'a fait que
s'amplifier.

Forte d'une expérience de quinze lustres, l'industrie
suisse construit aujourd'hui des machines capables de
rivaliser avec celles des ateliers les mieux outillés d'Eu-
rope et d'Amérique. Elles doivent leur réputation au-
tant à leur qualité qu'aux perfectionnements qui y ont
été successivement apportés. Aussi nos industriels em-
portent-ils souvent la palme dans des compétitions qui
englobent parfois quatre ou cinq pays. Ce renom n'a
d'ailleurs pas seulement trait aux turbines et aux alter-
nateurs de forte puissance, aux transformateurs à haute
tension et au gros appareillage construits par l'industrie
lourde ; il s'étend également aux petits accessoires et
aux appareils électro-domestiques auxquels on apporte
des soins tout aussi rigoureux . Il ne saurait d'ailleurs
en être autrement en Suisse où l'on dénombre aujour-
d'hui 480,000 cuisinières électriques, presque autant
de chauffe-eau à accumulation et des millions d'appa-

reils ménagers de toute nature . Or, si c'est aux fabri-
cants que l'on est redevable de cette large diffusion ,
on la doit aussi à l'Association suisse des électriciens et
à sa station d'essais qui donne aux constructeurs de
judicieux conseils et exerce un contrôle permanent sur
le matériel.

Il n'est donc pas étonnant que la consommation
d'électricité ait tendance à devancer la production et
c'est cet écart qu 'il s'agit d'amenuiser ju squ'à sa dispa-
rition complète. Telle est la raison très simple pour
laquelle nous avons besoin d'usines et s'il en est qui
Ceuvent être dénommées « d'utilité publique », ce sont

ien les centrales en voie d'achèvement ou en cons-
truction. Les milliards de kilowattheures supplémentai-
res qu'elles nous fourniront progressivement seront les
bienvenus, et s'ils contribuent à faire pencher notre
balance économique du bon côté, ils auront bien méri-
té de la patrie !

Pour r ire  un  b r i n
Sagesse

On demandait, il y a quelques mois, à l'acteur André
Lefaur, qui est mort récemment, s'il avait été content
de la vie. Il répondit avec sagesse : « Oui, j'en ai été
content parce que j'ai confronté la vie que j'ai eue
avec celle que j aurais pu avoir, et non avec celle que
j'aurais voulu avoir. »

O D O

L'autre jour, en sortant dans la rue après un long
débat à l'Assemblée, un député rencontre son tailleur.

— Excusez-moi, monsieur, dit le tailleur. Mais avez-
vous reçu la note que je vous ai envoyée le mois der-
nier ?

— Bien sûr, répond dignement le parlementaire. Elle
a même déjà fait l'objet d'une première lecture.

o o o

Une automobiliste, n'ayant pas vu le feu rouge, tam-
ponne une magnifique conduite intérieure. Aussitôt, la
dame descend de voiture, l'œil courroucé.

— Qu'est-ce que vous avez donc tous ? Vous ne pou-

COl N i E S R OMANDES *-e reRt>emen* bry * de l'agriculture
suisse en 1992(Extrait de Radio-Télévision)

MERCREDI : 7.00 La leçon de gymnastique. 7.15 Informations.
7.20 Petit concert matinal. 11.00 Emission d'ensemble. 11.55 Re-
frains et chansons modernes. 12.15 L'orchestre Melachrino. 12.25
Le rail, la route, les ailes. 12.45 Informations. 12.55 Non stop.
16.30 Emission d'ensemble. 17.30 La rencontre des isolés. 18.00
Le rendez-vous des benjamins. 18.30 La femme dans la vis. 18.45
Reflets d'ici et d'ailleurs. 19.15 Informations. 19.25 Point de vue
de la Suisse. 19.35 Miracles de l'enregistrement. 19.55 Question-
nez on vous répondra ! 20,.15 Rendez-vous. 20.30 Concert sym-
phonique. 22.00 Pour le 1er avril. 22.20 Nouvelles du monde des
lettres. 22.30 Informations. 22.35 Pénombre.

JEUDI : 7.00 Radio-Lausanne vous dit bonjour 1... Culture phy
sique. 7.15 Informations. 7.20 Premiers propos et concert matinal
11.00 Emission d'ensemble. 12.15 Le quart d'heure du sportif
12.35 Quelques disques. 12.45 Informations. 12.55 Véronique,
opéra-comique de Messager. 13.35 Sonate pour violoncelle et
piano, de Fauré. 13.55 Berceuse héroïque, de C. Debussy. 16.30
Emission d'ensemble. 17.30 Récital de piano. 17.50 Pierre et le
Loup, conte musical de Prokofiev. 18.20 La quinzaine littéraire.
18.45 La Coupe des Nations de rink-hockey. 19.00 Le micro dans
la vie. 19.15 Informations. 19.25 Le miroir du temps. 19.40 Pour
le Jeudi-Saint : Concerto pour piano et orchestre, de Mozart, et
Mon Pauvre Frère Judas , jeu radiophonique de C.-F. Landry. 20
h. 55 La Passion selon saint Jean, de J.-S. Bach. 22.30 Informa-
tions. 22.35 Suite de la Passion selon saint Jean.

VENDREDI : 6.45 Voulez-vous apprendre l'anglais ? 7.00 La
leçon de gymnastique. 7.15 Informations. 7.20 Propos du matin.
10.00 Culte protestant. 11.20 Deux œuvres de compositeurs tchè-
ques. 12.00 Musique de chambre française. 12.15 Le mémento
sportif. 12.20 Musique légère. 12.30 Pineapple Poil, ballet de
Sullivan-Mackerras . 12.45 Informations. 12.55 Romance en fa,
de Beethoven. 13.05 Conzertstiick en fa mineur, pour piano et
orchestre, de Weber. 13.20 Quatuor en ré mineur, de Schubert.
13.45 La femme chez elle. 16.30 Le Miroir de Jésus, mystère de
HenriGhéon et André Caplet. 17.30 La rencontre des isolés. 17.50
Quelques pages symphoniques. 18.40 Les cinq minutes du touris-
me. 18.45 Reflets d'ici et d'ailleurs. 19.15 Informations. 19.25
La situation internationale. 19.35 A vos ordres... si possible. 19
h. 40 De tout et de rien. 20.05 Petite suite pour quatuor de saxo-
phones, de Zinsstag. 20.15 La Passion selon saint Jean, de Scar-
laiti . 21.15 In te, domine speravi. 22.15 Concerto grosso N° 6, de
Corelli. 22.30 Informations. 22.35 Symphonie funèbre, de Vibert.

Le rendement brut épuré de la production agricole
suisse en 1952 a été évalué de façon provisoire par le
Secrétariat suisse des paysans à 2400 millions de francs.

H s'agit de toutes les denrées produites par la ferme
en une année, après déduction de celles que l'agricul-
teur fait servir a nouveau dans son entreprise,V.telles
que céréales fourragères, foin , paille, jeune bétail Çéle-
vage et de rente, jeunes chevaux, œufs à couver,-_tc.
La production agricole s'est élevée à 624,3 millions
(contre 609 millions l'année précédente);. la production
animale à 1774,3 millions (1716,5 millions). Le rende-
ment brut s'est accru de 74 millions de francs ou de
3,2 %. La part prise par l'exploitation des animaux est
restée à peu près inchangée avec 73,9 %.

Le mouvement de la production n'a pas été unifor-
me dans toutes les branches de la culture des plantes.
Alors que l'arboriculture fruitière a eu des rendements
plus élevés par suite de la bonne récolte, les viticul-
teurs ont enregistré une diminution.

La majeure partie des branches de l'économie ani-
male ont donné des rendements accrus. La production
laitière, principale source de revenu de l'agriculture,
n'a fourni qu'un surcroît de rendement d'un million de
francs.

Les dépenses d'exploitation se sont élevées à 1465
millions (1407 millions), dont 100 millions pour ins-
tallations et acquisitions nouvelles, bâtiments et chep-
tel mort. Le plus fort accroissement de dépenses est
enregistré surtout dans les fourrages (+ 20 millions),
bâtiments, cheptel mort (réparation et achat) et frais
de la main-d'œuvre, chacun 10 millions. Selon le nom-
bre indice mensuel des agents de la production agri-
cole,, ceux-ci ont été en moyenne de l'année de 2,8 %
plus élevés qu'en 1951.

fôOT O
Royal 350, modèle 1949
T. T., fourche télescopique.
S'adr. à Edouard Chambo-
vey, Collonges (Valais), tél.
6 46 92 (après 19 h.).

APPARTEMENT
meublé

d'une chambre et cuisine
et w.-c., entrée indépen-
dante, libre de suite.
S'adresser à Ch. Seeholzer.
Villars sur Ollon, téléphone
3 22 48.

A VENDKE
pendant toute saison pour
couver : ŒUFS de canes,
race « Pékin », 50 ct. piè-
ce-; ŒUFS DE DINDES
« Bronzi », 1 fr. pièce, et
ŒUFS DE POULES
« Bleue de Hollande », 35
pièce. — Domaine des
Chantons, Martigny, tél.
6 17 56.

Surpasse tout!
Oui, grâce aux plus récentes recherches Sunlight. VIM
a tait un grand progrès que chaque ménagère remar-
quera immédiatement. Depuis des années, vous étiez
satisfaite de VIM, mais à présent, vous en serez tout
simplement enthousiasmée. Ls nouveau VIM ultra-actif
nettoie merveilleusement! Un produit Sunlighl

Fiimisp ïoor fie
Nous livrons, par toutes
quantités, fumier et tourbe
de bonne qualité aux meil-
leures conditions.
FELLEY FRERES S. A.,

SAXON
Fruits en gros

Téléphone 026 7 6 23 27

de NadineFeuilleton du « Rhône »
par Claude ROZELLE

— Ma chère Nadine, vous avez devant
vous un futur champion de tennis. Je me
suis découvert hier des dispositions extra-
ordinaires pour ce genre de sport. Cela ne
vous ennuie pas, au moins, que j 'essaie de
devenir un as de la raquette ?

— Moi ? Mais au contraire, mon petit
Bernard ! J'en serai enchantée I C'est ma
tante Marcou qui va être contente 1 Un par-
tenaire de plus pour ses petites-filles et
leurs amies. Et quel partenaire I Vraiment,
je n'en reviens pas ! Vous aviez l'air, hier ,
si peu désireux... comment dirai-je ? si en-
nuyé à l'idée de retourner à « La Châtai-
gneraie » ... J 'avoue que j e ne comprends
guère.

— Depuis, j 'ai réfléchi , ma chère Nadine.
Ne vous ai-j e pas d'ailleurs promis de me
montrer parfait galant homme ? Je tiendrai
ma promesse, que diable ! Puisqu'il s'agit de
vous faire plaisir 1 Je la tiendrai même au
delà de vos espérances !

Nadine regarda attentivement son filleul.
Une joie un peu ironique éclairait ses traits,
son visage était animé, ses yeux brillants.
Que pouvait comploter le ténébreux gar-
çon ? Cette gaîté était-elle naturelle ? Au
fond , elle était de son âge et il n'y avait
rien d'étonnant à ce qu'il eût envie de se
distraire. Affectueusement, elle tapa sur

l'épaule du jeune homme.
— Allons, tant mieux, cher garçon, dit-

elle. Je ne demande qu'à vous voir faire des
conquêtes. Jouez au tennis, couvrez-vous de
gloire, et même faites la cour à vos parte-
naires. C'est tout ce que je désire.

— Bien ! bien ! Vous serez obéie, ô la plus
despote des marraines !

— Et... c'est « La Châtaigneraie » que
vous' avez choisie comme théâtre de vos ex-
ploits ?

— Naturellement ! N'est-ce pas vous,
chère Nadine, qui m'y avez introduit ? Je
ne connais d'ailleurs pas d'autre lieu de réu-
nion mondaine. Vous aurez donc la respon-
sabilité de ma conduite et ne vous en pren-
drez qu'à vous si je dépasse un peu les
limites.

La jeune femme se mit à rire.
— N'allez pas m'attirer des ennuis, in-

supportable garçon ! Que dirait ma tante
Marcou si j 'amenais un loup dans sa ber-
gerie ?

— Sovez tranquille. Je connais les conve-
nances.

Nadine eut un léger soupir.
— Eh bien ! puisqu'il en est ainsi, mon

petit Bernard , en route pour l'aventure I
Vous m'en voyez charmée, je vous le ré-
pète. Nous retournerons donc à ¦ La Châ-

vez pas faire attention ? C'est la quatrième voiture que
j'emboutis depuis ce matin.

o o o

Son médecin lui a ordonné un changement d'air.
Arrivé à destination il avise un paysan :

— Hé, mon brave ! Quel est le chiffre des décès dans
votre pays ?

— Dame ! Le même que dans le vôtre. Un par per-
sonne !

« L infirme n est bon à rien I»
Telle est une opinion encore trop courante. Elle est

absolument fausse.. Pour s'en convaincre, il suffit de
donner à l'infirme physique ou mental l'occasion de
suivre le traitement, 1 éducation, la formation profes-
sionnelle qui lui permettra de faire valoir ses propres
aptitudes. Pro Infirmis poursuit ce but.
Vente de cartes Pro Infirmis, compte de chèques romand H 258.
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répondait au nom moyenâgeux de Béran-
gère. Cela ne vous ennuie pas ?

Bernard s'inclina galamment.
— Vous m'en voyez ravi.
Des rires s'élevèrent.
— Ah 1 ah I ah ! Voilà Bérangère qui a

déj à fait une conquête !
— Et le pauvre Eric qui compte un rival

de plus !
— Voulez-vous bien vous taire, sottes que

vous êtes, protesta la jolie blonde en riant.
Vous allez donner de moi à notre nouvel
ami une drôle d'opinion.

— Il ne tardera pas à s'apercevoir que
tu es la plus flirteuse de nous toutes I Ah !
ah 1 ah 1

— De grâce I Faisons plutôt les présen-
tations, dit Bérangère d'un air sérieux. Ve-
nez, Bernard. Voilà mes deux frères, Pierre
et François ; Eric, notre voisin de toujours ;
mon amie Guillemette et puis mes cousines
Eliane la rêveuse et Elisabeth la raison-
nable.

Des poignées de mains s'échangèrent.
— Etes-vous bon joueur ? questionna l'une

des jeunes filles .
— Pas mauvais, répondit Bernard. J'ai fait

figure honorable au dernier championnat
des étudiants de médecine.

Des exclamations s'élevèrent.
— Tu l'entends ? Et il ne disait rien, ce

modeste ! Nous vous embauchons. Vous fe-
rez partie de notre groupe. C'est promis ?

— Je ne demande pas mieux.
— Alors, au travail ! s'écria Bérangère. A

nous deux, monsieur Faubel... ou plutôt,
Bernard... Vous voulez bien, n'est-ce pas,
que nous vous appelions ainsi ?

— Certainement 1

taigneraie » auj ourd'hui même. A quoi bon
perdre du temps ? Au fond, je dis « nous » I
Peut-être préféreriez-vous y aller seul, main-
tenant que les présentations ont été faites ?

Le j eune homme eut un geste de protes-
tation.

— Jamais de la vie 1 Je tiens à ce que
vous soyez témoin de mes succès 1 Je comp-
te d'ailleurs sur vos encouragements et vos
conseils.

Nadine rit de bon cœur.
— C'est bon ! Vous les aurez, j eune con-

quérant. En attendant, allons déj euner. Ces
proj ets inattendus m'ont ouvert l'appétit.

— Et moi, donc ! Je me sens une faim de
loup !... Ne faut-il pas que je prenne des
forces pour vous faire honneur sur le court ?

Ils passèrent dans la salle à manger. Des
fleurs embaumaient sur la table, et de la
cuisine arrivait une odeur alléchante de rôti.

— Décidément, la vie est belle ! s'écria
Bernard. On dirait que tout le soleil d'été
est entré dans cette pièce ! Et le menu
semble des plus sympathiques !

Nadine haussa les épaules, indulgente.
— Gourmand que vous êtes, dit-elle en

souriant.
Le repas fut des plus gais. Le j eune étu-

diant , contrairement à son habitude, fit
preuve d'un entrain qui dérida complète-
ment Nadine, et tous deux rivalisèrent d'es-
prit. Puis, une fois le café bu, ils convinrent
d'attendre la tombée de la chaleur pour
prendre la route.

A seize heures, l'automobile de Bernard
ronflait devant le perron. Le j eune homme
était au volant, vêtu d'un complet de fla-
nelle blanche, une raquette de tennis à côté
de lui.

— Vous le voyez, j 'emporte mes armes I
dit-il avec exubérance à la jeune femme qui
descendait les marches, ravissante dans sa
robe fleurie. Montez vite. Et en route pour
le pays des délices !

La voiture démarra brusquement et par-
tit à toute allure sur la voie poussiéreuse.
Quelques instants plus tard, ils arrivaient à
« La Châtaigneraie » , où l'accueil fut des
plus chaleureux.

— Quelle bonne idée ! s'écria l'aimable
maîtresse de maison en voyant Nadine avan-
cer vers elle. Et vous amenez votre prince
charmant ! Vous ne pouviez mieux tomber !
Mes petits-enfants ont organisé un match.
Et je vois que votre filleul a apporté sa
raquette.

Bernard salua avec empressement.
— Mes hommages, chère madame. Vous

permettez que j 'aille rej oindre les j oueurs
au tennis ?

— Certainement ! Ils seront ravis. Nadine
me tiendra compagnie, n'est-ce pas ?

Spontanément, celle-ci approuva.
— Avec plaisir. Cette chaleur m'accable.

Je resterai volontiers au salon avec vous,
ma chère tante.

— Voilà qui est parfait. Vous goûterez
de mon vin de cassis. On le fabrique à la
maison. Vous verrez, il est délicieux !

Mme Marcou entraîna la j eune femme,
tandis que Bernard, après avoir adressé à
sa marraine un sourire entendu, se dirigea
en courant du côté des joueurs.

A sa vue, des voix joyeuses s'élevèrent.
— Voici M. Faubel I Bravo ! Il manquait

un garçon pour le mixte.
— Je vous prends comme partenaire, dé-

clara une ravissante jeune fille blonde qui

?&ë.
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nouveaux modèles

Ameublements - Rideaux - Linoléums

Tél. N" 610 69, Av. Grand-St-Bernard

mm IIULLEI IIITIIIT 1 1
Téléphone 026 / 6 17 77 et 6 17 78

Exécution rapide de tous prêts
et affaires financières

Livrets de dépôts à 3 mois : 2,75 %

Certificats à 3 et 5 ans
aux meilleurs taux et avec facilités de retrait
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"̂ %g L̂p Un immense

*r "̂  choix de
nouveautés printanières

Le pumps élégant en daim
noir et vern iV. mm

28.80

Société coopérative L'Avenir, martigny WÊIÊIÊÊtBBÊÊIÊÊÊtKÊÈk

L'emblème du bon artisan
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N§gSM||j$' en meubles - tap is - rideaux - literie -
— meubles rembourrés, etc.

Section du Valais

Sans entreprendre un long voyage
vous trouvez tout, absolument tout » ,

EN VALAIS
auprès des maisons suivantes, membres de l'Association suisse des
maîtres tapissiers-décorateurs et des maisons d'ameublement :

Ro&yr François, Montana Martin Edgard, Sion
Berclaz Alex, Sierre Moret Charly, Martigny
Reichenbach & de, Sion Moret Emile, Martigny
Widmann G. et A., Sion Pierroz Luc, Martigny
Widmann Frères, Sion Borgeaud Frères, Monthey
Devaud Georges, Sion Fornay J.-P., St-Gingolph

Facilités de paiement

Couleurs, teintures, papiers M 
^

inoffensifs M
pour teindre vos œufs /~NSy_£_l=ik»?

de Pâques jtmJiM^ffln

Ë 

Toute une gamme de
parfums et d'eau de
Cologne pour vos
cadeaux de

Pâques
..- ¦/, «,-. w " J* LUGON et J. CRETTEXf lABTIGNY Téléphone 6 11 92

Pour Pâques
GRAND CHOIX DE
VOLAILLES ET POISSONS
Bresse 1er choix
Français 1er choix
Danois Ronders
Lapins
Pigeons
Filets soles
Truites au vivier
Crevettes

Alimentation générale

P O P P I- F A V R E
MARTIGNY Tél. 613 07

Service à domicile Expéditions partout

Pâques ///ew/r//es...
Beau choix de fleurs coupées
Plantes, corbeilles et arrangements
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POUR VENDREDI-SAINT
Sardines

POUR VENDREDI-SAINT C H O C O S HT
FILETS DE DORSCH Œufs

P43&8? Pannes

* FMONOR * LaoSns
le paquet de 454 er. I iwU , ,assortiment complet

SAUMON Titan, la boite % lb. . 1.25
SAUMON Titan, la boîte 1 lb. . 2.30 ŒUFS D'ALBATRE

THON Provost au naturel, la bte 1.70 CONFISERIE

THON Kon-TiW à l'huile d'olive s- 1.10

J«- AVEC RISTOURNE -» J*?" AVEC ^STOURNE -̂

NICE, à l'huile , sans arêtes, la bte 1.35
MAREE-ELISABETH, à l'huile » 1.20
FLORA, à la tomate » —.75
FILETS DE MAQUEREAUX » 1.20
FILETS D'ANCHOIS » —.90
KIPPERED HERINGS

la boîte 3 VA ozs —.45
la boîte 8 ozs —.90

Grand assortiment de

(Pmût mtàe rnsmi de rdlj Uuy
Viande de toute première qualité
Bœuf, porc, veau, jeunes moutons
Charcuterie fine, salaisons
Agneau premier choix
Service à domicile Téléphone 6 12 78

Toujours bien servi à la

Boucherie U II H U U H L Martigny

Jtg> AVEC RISTOURNE <%t£

1res élégant pour
Monsieur, flexible,
en box brun

-TRUE

Chaussures

M£Adk
Avenue de la Gare _ I_B _g_S?- __ !e

Téléphone 6 13 20 - Expéditions partout

Une femme... | il,
'ÀJ

est toujours sensible au charme Ŝto î̂^
d'un bijou ! Notre choix incom- \Sj f  j j j
parable en bagues, bracelets, VsK ,̂
chaînes et pendentifs, broches, \\ •
vous enchantera. - Le bijou de \'\°
bon goût chez votre bijoutier : vi\\

/Malet
(Ain ¦ 8/f vtiteAu

JM -

TOUHTIS
pra liné - mocca - kirsch

de Fr. 3.— à 10

m
Lapins - Œufs - Nids en chocolat dans

toutes les grandes marques



Assemblée générale de la Fédération des syndicats d'élevage
de la race d'Hérens

a Sion, le 22 mars

C'est devant une assistance particulièrement nom-
breuse que M. Al phonse Fellay de Bagnes, président ,
ouvre la séance en souhaitant une cordiale bienvenue
à tous les délégués. Il se fait un plaisir de saluer la
présence de MM. Cappi, vétérinaire cantonal, Piccot ,
ing. ag., chef de la Station cantonale de zootechnie,
de M. Fellay, chef de service à la Fédération valaisan-
ne des producteurs do lait , et des membres du jury
cantonal des concours.

M. Albert Luisier , ing. agr., gérant de la Fédération ,
donne connaissance des comptes, qui sont adoptés sans
objections.

Le rapport d'activité est présenté par M. Piccot , qui
pendant l'exercice écoulé a été chargé des tâches tech-
niques incombant à la Fédération et qui a été ainsi
appelé à collaborer étroitement avec la gérance.

M. Piccot brosse un tableau de l'économie animale
de notre canton en 1952 et signale les difficultés énor-
mes auxquelles s'est heurté durant l'automne dernier
l'écoulement du bétail d'élevage et de vente, malgré les
diverses mesures prises par la Confédération et le can-
ton. Dès le début de l'automne, la gérance de la Fédé-
ration a entrepris des démarches en vue d'amorcer une
exportation du bétail d'Hérens à destination de la Sa-
voie. Malheureusement, malgré l'intervention de la
Division fédérale de l'agriculture, il n'a pas été possi-
ble d'obtenir du Ministère français de l'agriculture à
Paris la suppression du droit d'entrée de 30 % ad valo-
rem perçu sur les animaux de la race d'Hérens impor-

tes en France. C est pourquoi les éleveurs français ont
dû renoncer à l'achat de notre bétail.

M. Piccot exhorte tous les syndicats à intensifier la
sélection des aptitudes laitières et beurrières de la race
d'Hérens , qui s'avère d'une urgente nécessité en raison
de la commercialisation croissante de la production lai-
tière en Valais. Or, l'amélioration des rendements lai-
tiers moyens de notre race ne saurait se concevoir sans
l'extension et l'exécution parfaite du contrôle laitier ,
dont les résultats permettent de dépister les meilleures
souches, et de choisir les reproducteurs les plus aptes
à améliorer la productivité.

M. Albert Luisier lance un vibrant appel aux syndi-
cats en faveur de l'amélioration de la productivité lai-
tière du bétail d'Hérens. II s'agi t d'une question vitale
pour l'avenir de notre race. En effet, les agriculteurs
de la plaine qui ont la possibilité de vendre leur lait
toute 1 année recherchent avant tout des vaches à forts
rendements laitiers. Or, si nos éleveurs, spécialement
ceux de la montagne, ne sont pas en mesure de mettre
sur le marché des animaux de la race d'Hérens suffi -
samment productifs, les acheteurs se tourneront vers
d'autres races plus sélectionnées. C'est pourquoi nos
syndicats, spécialement ceux de la montagne, dont l'éle-
vage est une des ressources principales, doivent mettre
tout en œuvre pour améliorer par une sélection judi-
cieuse les aptitudes laitières de la race d'Hérens. C'est
la condition « sine qua non » pour en assurer l'écoule-
ment ces prochaines années. (Suite 4° colonne)
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sont garanties à la PLYMOU 1 H-SUISoE
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Parmi les organes d'une voiture, les pistons sont les plus fortement mis à contribution .̂et leur remplacement est toujours très onéreux. Mais avec ceux de la PLYMOUTH- w
SUISSE, il n'y a rien à craindre : ils bénéficient d'une garantie spéciale de 100 000 km. ! A
Une telle garantie est une preuve indiscutable de leur extraordinaire qualité. Ils sont ~
en métal léger et glissent facilement , ce qui diminue considérablement l'usure des paliers 9
tout en augmentant l'élasticité du moteur. Us comportent 2 segments de compression A
et 2 .segments d'huile. Le segment supérieur de compression est fortement chromé et
garantit une étanchéité parfaite. @

Il est bien évident que les pistons d'origine de chaque PLYMOUTH-SUISSE peuvent j_
atteindre facilement un kilométrage beaucoup plus élevé. Toutefois, cette garantie spéciale ™
offre une sécurité supplémentaire fort appréciable. Elle a été accueillie avec enthousiasme. 4)
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Agences de la Suisse romande
CH RYSLER-PLYMOUTH/SUISSE

Chaque PLYMOUTH-SUISSE est montée et terminée individuellement dans les ateliers ~ CUARNENS
de Schinznach-Bad et porte ainsi , jusque dans ses moindres détails , l'empreinte tradition- W DELÉMONT
nelle du travail suisse de qualité. Et son exceptionnelle valeur est encore considérable- A DUDINGEN
ment augmentée par l'ampleur et la qualité du service à la clientèle : Plus de 120 ECHALLENS
stations-service vous serviront toujours avec soin, compétence et dévouement. Demandez $ TA^ HATTY ià l'une d'entre-elles de vous présenter la nouvelle PLYMOUTH-SUISSE 1953 qui se A ^USANNEdistingue par la grâce et la discrétion de sa ligne, par ses nouvelles teintes et dimen- "* y > „
sions. Faites-vous démontrer ses merveilleuses exclusivités et ses 16 avantages techniques 9 » »qui la classent parmi les voitures de la catégorie de prix la plus élevée. Et puis, comparez ! dt „ »

LE NOIRMO:

Oui, la PL YMO UTH-SUISSE est la voiture de sa classe qui offre le plus de contre-valeurs. • [̂ n™
;

•̂̂  MARTIGNY :

PLYMOUTH ¦ SUISSE 1953 5-6 places - 14 et 18 CV. 87 et 100 CV. aux freins S ZmJ r

authentiques moteurs Chrysler d origine

BRIGUE-NATERS : Emil Schweizer
BULLE : F. Gremaud
CORTAILLOD : A. Bindith
CUARNENS : Jules Chappuis

Le Ticle S. A
M. Boschung
Hâberli

FRIBOURG : A. Gendre
LA CHAUX-DE-FONDS : H. Stich
LAUSANNE : Garage de Montchoisi S.A.

» » Zahnd , Stade de Vidy
» » W. Obrist , Bellevaux s/L.
» » Montbenon-Tivoli S.A.

LE NOIRMONT (J. B.) : Aubry
LES BIOUX : Gaston Rochat
MARTIGNY : Balma
MONTHEY : G. Guillard
MOUDON : O. Kormann
NEUCHATEL: Patthey & Fils
ORON : Jan Frères
PESEUX : Eug. Stram
RENENS : Garage de la Gare, A. Humbel
ROMONT : H. Krucker
SIERRE: A. Antille
VEVEY : J. Herzig
VIÈGE : Staub
VILLENEUVE : J. Moret
YVERDON : Schiumarini S.A.

La liste complète des agents suisses esl
à la disposition des intéressés auprès
de chaque agence.

_¦(£&_?AGENCE GÉNÉRALE AMAG AG. SCHINZNACH-BAD
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Défile de mode sur le lac des Quatre-Cantons
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Un couturier zurichois présentait sa collection à bord du bateau « Ville-de-Lucerne » sur le bord du lac des Quatre-Cantons. On
y voyait des robes du soir décolletées avec une garniture de passepoil noir. Des cols relevés très haut sur la nuque et coupés en
forme de cœur sur le devant, ainsi que deux nouveaux modèles, un de tweed avec coupe italienne, et un ravissant ensemble

pour raprès-midi.
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Il est procédé ensuite aux nominations statutaires.
Les membres du comité sortant sont tous réélus. Il
s'agit de MM. Fellay, président, Bagnes, Sierro, vice-
président, Hérémence, Rey, Chermignon, Chappot,
Martigny, et Carrupt, Chamoson.

Pour remplacer feu M. Marcel Roten, de Savièse,
qui représentait le district de Sion au sein du comité,
1 assemblée fait appel à M. Emile Luyet, président du
syndicat de Sion-Bramois. M. A. Luisier informe les
délégués de sa décision de se démettre de la fonction
de gérant qu'il a assumée pendant 34 ans. Dans sa
séance du matin, le comité a confié la gérance à M.
Piccot, ing. agr., qui depuis plusieurs armées a prêté
son concours aux divers travaux de la Fédération. M.
Luisier continuera à faire partie du comité comme
délégué du Département cantonal de l'agriculture.

Le président remet ensuite la médaille de mérite à
MM. Lamon François de Lens et Michellod Cyrille
d'Orsières, qui depuis 20 ans assument la fonction de
teneur des registres généalogiques. Les deux lauréats
sont vivement applaudis par l'assemblée.

La deuxième partie de la conférence est consacrée
à une causerie de M. Cappi, vétérinaire cantonal.

Pour parer à ime situation alarmante, nos autorités
cantonales ont accordé en automne des crédits sup-
plémentaires à l'Office vétérinaire cantonal afin d'in-
tensifier la lutte contre la tuberculose bovine. Grâce à
cette aide financière, 30 nouvelles communes ont pu
être admises dans l'action antituberculeuse et environ
2000 animaux réagissants ont été éliminés par voie de
boucherie au cours de l'année 1952. Cette mesure s'est
révélée efficace et a permis de décongestionner de
façon sensible le marché du bétail de rente spéciale-
ment en zone de montagne.

Dans notre pays, grâce aux dispositions prises et aux
crédits supplémentaires ouverts par la Confédération,
17,000 animaux ont pu être abattus et congelés ou
destinés à la fabrication de conserves de viande, alors
que plus de 15,000 vaches de boucherie ont pu être
exportées en Italie, jusqu'à la fin janvier.

La situation actuelle du marché est toujours carac-
térisée par une pénurie de fourrages. Cependant la
demande du bétail d'élevage et de rente s'est accrue
légèrement ces derniers jours tandis que l'offre d'ani-
maux de boucherie tend à diminuer.

L'intensification de la lutte contre la tuberculose
avec l'élimination des animaux réagissants paraît être
la mesure la plus adéquate pour dégorger le marché et
assainir progressivement la situation dans notre canton.

Mesurés de clémence en URSS
Le Soviet suprême a voté vendredi une amnistie

générale en faveur de tous les prisonniers condamnés
pour « des faits qui ne mettent pas sérieusement en
danger la sécurité de l'Etat ». L'amnistie ne s'applique
pas aux personnes condamnées à plus de 5 ans pour
menées contre-révolutionnaires, pour vol important au
détriment de la communauté soviétique, pour actes de
banditisme et meurtre délibéré.

Georgji Malenkov, le nouveau premier-ministre
soviétique, vient de prendre une mesure pour ainsi
dire sans exemple afin de se gagner la faveur de la
population de 1 Union soviétique. L'amnistie signifie la
libération de milliers et même de dizaines de milliers
de détenus. C'est la plus grande mesure de clémence
et de grâce prise en URSS depuis nombre d'années.
Il n'y eut pas d'amnistie générale à la fin de la guerre.
Aucune mesure de ce genre ne fut prise non plus à la
mort de Lénine. Il va de soi que cette mesure exercera
un effet psychologique extraordinaire sur les masses et
contribuera vraisemblablement à consolider le régime
de Malenkov.



L'épilogue du drame de Corin
On se souvient de l'affaire de Corin, où M. Jean

Remailler fut trouvé mort dans la chambre qu'il occu-
pait avec son frère François. Ce dernier avait été

"arrêté car il avait battu son frère avec un bâton et l'on
pensait que ces coups avaient provoqué la mort. L'au-
topsie devait révéler qu'en réalité M. Jean Remailler
était décédé des suites d'une broncho-pneumonie. Le
Tribunal du district de Sierre, présidé par M. Bagnoud ,
a rendu son jugement dans cette affaire pour laquelle
comparaissait François Remailler. Ce dernier a été
condamné à deux mois de prison avec sursis.

Ecole cantonale d'agriculture
de Châteauneuf

Il y avait foule à Châteauneuf samedi dernier pour
assister à la traditionnelle cérémonie de clôture — la
30° — de l'Ecole cantonale d'agriculture.

Parmi les hôtes d'honneur, on reconnaissait MM. les
conseillers d'Etat Maurice Troillet — dont la création
de l'Ecole est une de ses œuvres magnifiques — et
Marius Lampert, le Rd Père gardien du couvent des
capucins de Sion, le Rd Père Faustin, M. le Rd curé
de Vétroz, M. Borel , vice-directeur de l'Union suisse
des paysans, MM. les présidents de commune de Sion,
Conthey, Vétroz et Orsières, M. le député-suppléant
Constantin, MM. Michaud, directeur de Provins, Miche-
let, directeur de la F.V.P.L., Cappi, vétérinaire canto-
nal, Puippe, président de la Fédération des Caisses
Raiffeisen, Meinrad Favre, de l'Inspectorat des fabri-
ques, Goy, président de la Société de pomologie, etc.

Un magistral rapport de M. le directeur Luisier
apprit, entre autre, que 140 élèves, dont 73 garçons,
ont fréquent les cours de l'Ecole durant la dernière
période scolaire.

P.-M. Giroud, confection, Martigny

vous présente le __>_!_. I_P le .plus fin que vous
puissiez désirer : 15 deniers, nylon depuis 2.95, gauge
66, nylon 1er choix depuis .3.50.

de garantie (maxim. 5 ans) sur 1 entraînement
à cardan de tous les modèles B M W.

Preuve incontestable de qualité !

Modèles
en stock

Agence officielle

Garage des HBp@s
M. MASOTTI — Martigny-Bourg
Téléphone 612 22

Stoppage
Rep rises - Rep assage - Nettoyage de vêtements
d'hommes et d'enfants à des prix étonnamment

intéressants

P.-M. Giroud, confection, Martigny
Magasin Bagutti Chaussures

Pour la fête de Pâques, grande vente de

Cabri
Veuillez passer vos commandes assez tôt, s. v. p.
Volaille, lapins et toute la charcuterie fine.

Se recommandent :

MAGASINS BIRCHER -VOUILLOZ
BOURG tél. 611 28 VILLE tél. 613 80
On expédie partout — On porte à domicile

Résultats et classements du cours d hiver 1952/53
ECOLE PROFESSIONNELLE D'ARBORICULTURE

ET DE CULTURE MARAICHERE
A. Professionnels avec certifi cat fédéral de capacité. — 1, Ber-

tuchoz Michel de Jean-Baptiste, Saillon : prix de la Féd. des
Caisses Raiffaisen ; 2. Berrut Fernand de Victor , Troistorrents :
prix de la B. C. et de l'Ag. agricole à Sion ; 3. Thorens Claude
de Joseph , Vésenaz, Genève : prix Clavien Frères , Pont de la
Morge.

B. Professionnels avec formation théorique. — 1. Zufferey Ur-
bain de Rémy, Veyras, Sierre.

ECOLE D'AGRICULTURE
A. Cours annuel, élèves de 2,: année. — 1. Jacquier Maurice

de Marc, Salvan : prix de Provins ; 2. Jordan André d'Ulysse,
Salins : prix de Provins et de l'Assoc suisse des sélectionneurs ;
3. Machoud Pierre d'Edouard , Bex : prix de l'Union suisse des
paysans ; 4. Bollier Jean-Pierre de Jean , Givisiez, Fribourg ; 5.
Sulmoni Emilio de Giovanni , Balema ; 6. Logeai! Nicolas de
Joseph , Enseigne ; 7. Zermatt en Marc-André de Julien , Saint-
Martin.

B. Cours d'hiver, élèves de 2e année. — 1. Cordonnier Fran-
çois d'Albert, Chermignn : prix de la F. V. P. L. ; 2. Cajeux Ar-
thur de Maurice , Fontaine , Fully : prix de la Banque cantonale ;
3. Luisier Rahapël de Martin , Saillon : prix de la Féd. des So-
ciétés d'agr. de la S. R. ; 4. Laccomoff Illia d'Alexandre, Char-
rat : prix Clavien Frères , Pont de la Morge ; 5. Rey Roland de
Joachim, Ollon , Chermignon : prix de la commune de Conthey.

Bondat Jean-François d_ Louis, Genève ; Bruchez Floride de
Sigéric, Fully ; Carron Reynold de Jules , Verdan, Fully ; Car-
ruzzo Charly d'Armand, Chamoson ; Evéquoz Urbain d'Alphonse,
Erde , Conthey ; Ciger Willy d'Albert, Vezia, Tessin ; Lamon
Vincent d'Eugène, Saint-Clément, Lens ; Métrai Marcel de Jules ,
Grône ; Métry Roger de Pierre , Ardon ; Monnet Jules-Eloi d'Eloi ,
Isérables ; Posse Jacques d'Henri, Saint-Pierre de Clages ; Pu-
tallaz Gabriel d'Albert, Aven , Conthey ; Rausis Marcel d'Henri ,
Orsières ; Torrent Hermann d'Alphonse , Grône ; Théier Robert
de Maurice , Champsec, Sion ; Zufferey Guy d'Oscar, Chippis.

Prix décernés aux quatre premiers élèves de la 1'° année. —
I. Morard Jean de Georges, Riddes : prix de la Féd. des syn-
dicats d'élevage ; 2. Roduit René de Jules, Branson , Fully : prix
de l'Assoc. dével. cuit, fourragère 3. Theytaz Laurent d'Emery,
Fully : prix de Clavien Frères , Pont de la Morge ; 4. Rapillard
Gabriel de Clovis, Vens, Conthey : prix de Clavien Frères, Pont
de la Morge .

A propos de la verrerie
de Martigny-Bsurg

Martigny-Bourg, le 30 mars 19o3,
A la Rédaction du journal « Le Rhône »

Martigny-Ville
Monsieur le Rédacteur,
Sous la signature de MM. P. Arlettaz, secrétaire

F.O.M.H., et A. Savioz, secrétaire F.C.O.M., vous avez
inséré récemment dans votre journal une notice inti-
tulée « La disparition de la Verrerie de Martigny-
Bourg ».

Nous lisons la phrase suivante : « L'exploitation de
cette industrie a pris fin samedi 21 mars à midi. Ainsi
tous les efforts déploy és par les organisations syndica-
les, les autorités fédérales et cantonales auront été
vains. Nous regrettons que les autorités communales
qui étaient particulièrement intéressées à la marche de
cette industrie n'aient pas cru devoir s'associer à nos
démarches. »

Nous cherchons pour entrée immédiate
pour notre kiosque à Vernayaz,

de langue française, capable de gérer
un kiosque. Offres avec photo, copies
de certificats et prétentions de salaire
sont à adresser à KABAG A.-G., Han-
delshof . Aarau.

On cherche bon A„_r„tlll
DOMESTIQUE fl£L

machine r~T7~
On cherche

à coudre JEUNE FILLE

connaissant bien la cam-
pagne et sachant traire. Je"ne homme, ayant une
Salaire : 200 à 300 fr. par bonne formation scolaire,
mois. - Faire offres par serait engagée pour entrée
écrit sous chiffre P 4379 tout de suite ou a couve-
S Publicitas, Sion. nir- Conditions légales .___ 

Faire offres écrites a la
Coopérative « L'Avenir »,

A vendre Marti env.

à pieds, en bon état , ainsi de 13 à 1S a_ 
^

Qm g_d _
Qu im les enfants et aider au mé-

réchaud à gaz gïï£ .̂ _̂_
S'adresser au journal sous ou date à convenir.
R 1025. Tél. 026 / 6 59 98.

I Le déplacerai en mis le peine
| j __ % )  çhnmdm mumautf o de/ ko aala&n'

1 12.9® 14.90 19.80
JUPE fantaisie, JUPE cloquee
unie, pure laine

JUPE haute nou-
veauté, everglass
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ROBES printanières

|tfPÏ*p MART I, NY-BOURC-
S. ABEGGLEN

DEPOSITAIRE «AU JUSTE PRIX »

ROBE
haute nouveauté

parisienne

Cette allusion tendancieuse à notre égard demande
une mise au point, car l'opinion publique peut s'ima-
giner que les autorités communales ont assisté passive-
ment et sans réaction quelconque à la fermeture de
cette industrie.

Or tel n'est pas le ras et nous tenons à préciser les
points suivants :
1. Lorsque la Verrerie de Martigny-Bourg a commencé

son exploitation , il y a une quinzaine d'années, plu-
sieurs localités importantes de Suisse romande
avaient fait des offres intéressantes à la nouvelle
société en formation afin que cette industri e s'im-
plantât sur leur territoire. C'est beaucoup grâce à
l'esprit de compréhension et à la bonne volonté ma-
nifestée par les autorités communales que le choix
s'est finalement porté sur Martigny-Bourg.

3. Pendant la période d'activité de cette industrie, les
autorités communales n'ont cessé d'entretenir les
meilleures relations avec la Verrerie en facilitant son
exploitation dans la mesure du possible.

3. Connaissant la marche de l'entreprise et les difficul-
tés qui devaient amener la fermeture de la Verrerie ,
l'administration communale, par représentation direc-
te auprès de la Direction , fit tout son possible pour
sauver cette industrie locale. Cette forme d'interven-
tion, peut-être plus discrète , fut jugée la plus oppor-
tune car nul n'était mieux placé que l'administration
communale pour connaître à fond la situation de
l'entreprise et ses possibilités réelles.
Nous regrettons que notre intervention n'ait pas

abouti mais il eût été présomptueux de notre part de
concevoir une solution satisfaisante alors que les efforts
conjugués de la Confédération, de l'Etat du Valais et
des organisations syndicalistes avaient été vains.

L'Administration communale de Martigny-Bourg.

Route du Simplon
Les travaux de déneigement sont à peu près termi-

nés. Ils se poursuivent rapidement et, sauf nouvelles
chutes de neige, la route sera ouverte à la circulation
automobile le Vendredi-Saint 3 avril, au matin, sur les
deux versants du col.

¦¦————— —_————BM»*»—»>—

— La police, alertée par un caissier des bureaux de
change CFF à Berne, a réussi à mettre la main au col-
let de deux faussaires qui tentaient d'écoider de fausses
coupures de 20 francs. Dans une voiture, aux plaques
belges, les policiers trouvèrent encore les femmes des
deux faussaires et les arrêtèrent.

Dans l'impossibilité de répondre individuellement
aux nombreuses marques de sympathie qui lui sont
parvenues, Madame Gustave GLOHR et ses enfants
prient toutes les personnes qui ont pris part à leur
grand deuil de trouver dans ce message leurs sincères
remerciements.

Un grand merci tout spécial au Conseil de Paroisse
et aux Pasteurs Messieurs Dunant et Millier.

Martigny, mars 1953.

Dr Michel Glosait
Spécialiste F. M. H.
en médecine interne

MARTIGNY

absent
du 2 au 13 avril

Je cherche

JEUNE FSLLE
de confiance pour tenir le
ménage et s'occuper des
enfants.
S'adresser par écrit au
journal sous R 956.

On demande dans atelier
à Martigny

JEUHE FILLE
ou jeune femme, habitant
Martigny. - S'adresser par
écrit sous chiffre R 962 au
journal.

Je cherche

JEUNE FILLE
pour aider au ménage et
s'occuper des enfants. .Se-
rait engagée tout de suite.
S'adresser par écrit au jo ur-
nal sous R 955.
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et une belle À \ ,/ j ? ,
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// à des prix à la portée de

\ \v / chacun. En outre, le fameux COSMOS
X/ ï̂

 ̂
LUXE. Tous nos modèles sont

^̂ ___ pourvus de la direction et des roulements
COSMOS originaux.

Examinez nos modèles 1953 chez nos agents :

SION : Pierre Ferrero SIERRE : A. Brunetti
CHARRAT : A. Décaillet SUSTEN : O. Pfaffen
GAMPEL : Hs. Schnyder VIEGE : Albrecht frères
MONTHEY : Paul Bonzon VETROZ : Branca frères
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ETRANGER

M. Charles E. Bohlen, le nouvel ambassadeur des Etats-Unis à
Moscou , est , comme son prédécesseur, M. Georfie Kennan , un

spécialiste des questions russes

Les horreurs du Kenya
Une bande de terroristes Mau-Mau a attaqué de

nuit une colonie indigène au nord de Nairobi et a tué
300 hommes, femmes et enfants . La colonie , une heure
après , était en feu. Des douzaines de familles ont été
brûlées vives . Les Mau-Mau ont mis en pièces ceux
qui leur tombaient sous la main ou les ont bestiale-
ment assassinés.

Parmi les morts se trouve le chef Luka, qui a été
massacré avec trois de ses femmes — car les familles
des victimes n'ont pas été épargnées. Ces femmes, en-
ceintes, ont été éventrées en face de leurs enfants , qui
ont également été mis en pièces. Les Mau-Mau ont
partout employé la même méthode : ils ont verrouillé
ct bloqué les portes des huttes des victimes désignées
et y ont mis le feu. Les malheureux qui parvenaient
à échapper aux flammes et à sortir des cases étaient
accueillis avec des haches, des poignards et de courtes
épées.

La plupart des coupables ont été découverts et arrê-
tées.

L'exercice de . la médecine
deviendrait- impossible

Le Conseil de 1 Association médicale mondiale , qui
groupe environ 700,000 médecins, a examiné une re-
quête des délégués Israélite s au sujet des médecins juifs
récemment arrêtés à Moscou. Il préconise une démar-
che en faveur de leur libération , en relevant que l'exer-
cice de la médecine deviendrait impossible si les méde-
cins pouvaient être si facilement accusés ct condamnés
à la suite d'erreur de diagnostic, de traitement , ou de
la mort de leurs clients.

— Le commandement de l'ONU annonce que 132,304
prisonniers se trouvaient au 1" mars entre les mains
des forces alliées ; 14,298 soldats chinois refusent
d'être rapatriés.

-3JS- Le match amical Martigny-Urania , renvoyé en
février, aura lieu le 24 mai au Stade municipal d'Oc-
todure.



JpÉx Martigny
Exposition cantonale d'aviculture

et de cuniculture
L'organisation de cette intéressante manifestation a

été confiée cette année à la section de Martigny et en-
virons. L'exposition aura lieu les 24 et 25 octobre dans
les locaux de la nouvelle halle communale , actuelle-
ment en construction. Il est probable que les horticul-
teurs de la place contribueront à son succès en organi-
sant , dans l'enceinte même des dits locaux , un marché
aux fleurs. L' idée en est particulièrement heureuse et
il faut espérer qu'elle se réalise. Les organisateurs mar-
tignera ins , à la tête desquels nous trouvons MM. Mar-
cel Girard , Ulysse Guex , Roger Gaillard et Jean Stra-
giotti , pensent d'ores et déjà que cette exposition can-
tonale 1953 verra la partici pation de 250 éleveurs qui
présenteront 500 à 600 volailles , lap ins et pigeons de
race. d.

Etat civil
Naissa nces : Roduit Marie-José, d'Armand et de

Louisa Moulin , Saillon ; Crettex Myriam-Aline-Philo-
mène, de Jules et de Marie-Louise Paccolat , Orsières ;
Chambovey Yvan-Philippe, d'André et de Jeanne Fa-
vre, Ville ; Gross Marie-Louise, de Gustave et de Mar-
guerite Claivaz , Salvan ; Bessard Christiane-Marie, de
Gustave et de Frida Bridy, Charrat ; Thomas Pierre-
Yvan , de Jacques ct d'Anny Volluz, Saxon ; Albasini
Michel , de Victor et de Léa Frossard , Ville ; Albasini
Evelyne, de Victor et de Léa Frossard, Ville ; Cretton
Roger-Henri , de Raymond ct d'Yvette Uldry, Le Fays ;
Deliivy Michèle-Dominique , d'Hermann et d'Alice An-
çay, Ville ; Iten Marianne-Claire-Lise, de René et de
Madeleine Piegay, Ville ; Cagneux Florence-Marie-
Claire, de Gérald et de Clara Tissières , Charrat ; Pfam-
matter Harrald , de Raphaël et de Paula Henz, Chamo-
son ; Giroud Aliette-Hélène, de Jacques et de Gaby
Moret , Charrat ; Lugon Eric, de René et de Marie-
Louise Frasseren, La Fontaine.

Mariages : Volluz Gilbert , Charrat, et Ebener Ernes-
tine, Ville ; Pierrot William , La Bàtiaz , et Huber Mar-
celle, Dorénaz ; Biirger Rodolphe, Delémont, et Lanz
Trudi , Heimiswil.

Décès : Giroud Emile-Alfred, 1872, Ravoire ; Giroud
Joseph-Alexandre, 1858, Pied-du-Château ; Morand
Ida-Anisie, 1869, Ville ; Moret Elisa , 1876, Charrat ;
Pellaud Marie-Amélie, 1869, Chemin-Dessus ; Saudan
Charles-Marie, 1893, Ville ; Petoud Chariot , 1887, Ra-
voire ; Mani Marcelle-Yvonne, 1950, Ville ; Rossier
Rolande, 1924, La Bàtiaz ; Arlettaz Marguerite, 1908,
Martigny-Bourg ; Grand Marie-Pauline, La Bàtiaz.
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iïT MAURICE GROSS
avocat

MARTIGNY-VILLE
tél. 610 47

ABSENT
jusauau 14 avril

Café de la Coopérative, à
Charra t, cherche une

SOMMEL ÈRE
Entrée courant avril. Tel
026 / 6 30 89.

A vendre belles

griffes
d'asperges

Hâtives d'Argenteuil. Ra-
bais par quantité. Chariot
Raymond , Saillon.

Sauvageons
Mirobolan au prix de 10 à
15 fr. le 100.
S'adresser à Robert Zuber ,
pépinières à Sierre, tél.
5 18 39.

On demande à louer à
Marti gny

APPARTEMENT
de 3 pièces. — S'adresser à
Mme Lattion, rue des Eco-
les, Martigny.

¦ ¦_i m ni ———¦—__¦

A vendre à Martigny-Bourg

MAISON
d habitation avec grange et
écuries et jardin.
S'adresser à Arlettaz An-
toine, Martigny-Bourg.

On demande deux

ouvrières
pour la cueillette des fraises.
S'adresser à M. André Met-
tiez - Darbellay, Branson -
Fully, tél. 026 / 6 31 14.

La revanche du match Montreux-Martigny
Elle s'est déroulée samedi après midi et samedi soii

au Café des Messageries dans la meilleure ambiance
sportive. On se souvient qu 'à Montreux nos représen-
tants l'avaient emporté par 8 à 2. Pour cette revanche ,
Marti gny alignait la même équipe, tandis que les Mon-
treusiens durent pourvoir au remplacement de quelques
titulaires empêchés par la maladie ou le deuil.

Les parties furent d'ailleurs plus serrées qu 'elles
l'avaient été huit jours plus tôt ct le nombreux public
qui se pressait aux Messageries prit un plaisir évident
à ces luttes toutes amicales. Félicitons la jeune équipe
montreusienne qui se défendit avec brio et arracha un
match nul flatteur de 5 à 5.

En guise de conclusion à la rencontre, une agréable
réception fut organisée dans les sous-sols de la maison
Orsat , au cours de laquelle furent exaltés les senti-
ments d'amitié réciproques qui unissent nos deux villes
et notamment leurs clubs de billard respectifs .

Résultats de la rencontre :
Weyenelh (My) bat F. Fesselet (Mx) 120 à 71 (moyennes

2.03 et 1,20) ; Martinet (Mx) bat Franc (My) 100 à 85 (1.78
et 1,51) ; G. Fesselet (Mx) bat Vaudan (My) 100 à 93 (1,66
et 1,55) ; Grandmousin (My) bat R. Fesselet (Mx) 180 à 166
(2,72 et 2,51) ; Rouiller (My) bat Sandoz (Mx) 150 à 60 ;
(2 ,83 ct 1,13) ; Gempeler (Mx) bat Guex (My) 130 à 112 (2,60
et 2,24) ; Jungi (Mx) bat Bron (My) 100 à 65 (2,12 et 1,38) ;
Zanoli (My) bat Bri gnoli (Mx) 130 à 92 (2,22 et 1,70) ; Kam-
mer (Mx) bat Felley (My) 180 à 174 (3,10 et 3) ; Ferrero (My)
bat Blanc (Mx) 250 à 202 (6,25 et 5,05).

Meilleure série : Blanc 35.
Meilleure moyenne : Ferrero (6,25). Vd.

Du pétrole à Martigny !
Depuis quelque temps déjà , à l'avenue du Simplon ,

non loin de l'Ecole ménagère, des passants étaient in-
trigués par une légère odeur comme produite par du
pétrole. La municipalité, profitant du passage en notre
ville d'un ingénieur anglais vanant de l'Iran , lui de-
manda une expertise. Celle-ci se révéla concluante et
la maison Gianadda fut chargée de commencer les
fouilles. Demain mercredi , peu avant midi, deux spé-
cialistes viendront encore donner leur avis. On sup-
pose que la .nappe de pétrole, encore assez profonde,
s'étend sur environ 200 mètres. La route cantonale
devra être complètement déviée mais les frais qui en
résulteront seront largement compensés par cette source
du précieux liquide.

Cars pour Verbier
Tous les dimanches, départ â 8 h. 30, place Centrale.

Réserver les places chez Cretton-Sports, tél. 6 13 24, ou
Martigny-Excursions, tél. 6 10 71.

Prochain départ dimanche 5 avril. (R. 3570)

Harmonie municipale
Mercredi et vendredi, répétitions générales.

ÀlllS<amces
Le plus grand choix et

à tous les prix

/ Ul&ïet
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MARTIGNY

effeuilleuses
sont demandées pour la
saison de la vigne. Prix à
convenir. - S'adresser chez
Henri Petit , Lully si Mor-
ges, tél . 7 34 94.

VENTE
à la Collombière, Fully,
d'un

APPARTEMENT
de trois pièces et cuisine,
cave et remise, ainsi qu'un
second bâtiment composé
d'une grange et écurie.
Pour traiter , s'adresser à
Adolphe Moret , téléphone
026 / 6 91 89, Bourg-Saint-
Pierre.

Entreprise cherche bon

chef de chantier
pour travaux génie civil.

Faire offres : Case postale
52174, Sion.

Commerce de Martigny
cherche pour 1" mai

JEUNE FILLE
de confiance comme ven-
deuse. Débutante serait mi-
se au courant. — Faire of-
fres par écrit au bureau du
journal sous R 1026.

On cherche pour les mois
de mai, juin et juillet

JEUNE FILLE
pour travaux des vignes et
fraises. S'adresser à Théo-
dule Granges , Fully, télé-
phone 026 / 6 31 25.

Docteur GILLIOZ
MARTIGNY

absent
jusqu 'à nouvel avis

A louer à Martigny

APPARTEMENT
de 4 pièces. A la même
adresse, on prendrait une

FRAISIÈRE
à la moitié ou à louer. —
S'adresser par écrit au jour-
nal sous R 1024.

On cherche, pour entrée
immédiate,

bon

DRAGUEUR
pour draguelinc. Tél. 026 /
6 31 25.

SPECTACLES
Cinéma Etoile, Martigny

Mardi et mercredi : deux jours seulement, et pour-
tant un film d'aventures comme vous les aimez.

NEW MEXICO, un glorieux et magistral chef-d'œu-
vre de bravoure et d'émotion dans le décor immense
et fantasti que du Grand Ouest américain.

Spectaculaire... héroïque... vibrant... romanesque...
Complément de programme : Une authentique chasse

aux gorilles en pleine Afrique équatoriale. L'HOMME
AUX GORILLES, avec le célèbre chasseur William
Said. Des moments pathéti ques et mouvementés pris
sur le vif et sans truquage.

Les expJoits sensationnels de la police
montée du Canada

Sensations sur sensations dans le nouveau grand film
d'aventures de la Métro-Goldvvyn-Mayer, en nouvelle
couleur, par Ansco Color : AU PAYS DE LA PEUR,
avec Stewart Granger , le héros de « Scarmouche », un
film unique qui illustre la rude existence des trappeurs
dans le Grand Nord canadien :

Une attaque par une meute de loups affamés ;
Des aventures encore 'jamais filmées ;
Des scènes à vous couper le souffle prises dans le

cadre authentique du Nord du Canada.
Attention : vendredi , relâche.
C'est le grand spectacle de Pâques du cinéma Corso.

Cinéma pour enfants au Corso
Attention ! samedi à 14 h. 30, et dimanche à 17 h.,

spectacle pour enfants et familles au cinéma Corso : le
plus beau film-roman d'héroïsme : Les 4 plumes blan-
ches. En technicolor.

SAXON — Cinéma REX
Jeudi : NEW MEXICO (voir communiqué sous ciné-

ma Etoile).
Samedi et dimanche : SEULS AU MONDE.
Madeleine Robinson et René Lefèbre dans un film

sincère, émouvant, et qui parle à votre cœur.
Attention : En complément de programme aux séan-

ces de jeudi , samedi et dimanche, le merveilleux docu-
mentaire L'Homme aux gorilles (voir communiqué sous
cinéma Etoile).

SËftv Si°"
Mort subite

M. Alfred Joris, entrepreneur en transports, effec-
tuait une course avec son char dans la région des Iles
aux environs de la ville, lorsqu'il fut terrassé par une
attaque. Le défunt était âgé de 76 ans.

Le cours moniteurs I. P.
Samedi et dimanche, le cours moniteurs I. P. de lan-

gue française fut donné aux nouvelles Casernes et de
nouvelles directives furent communiquées. Dimanche,
M. le chanoine Brunner célébra la sainte messe en
plein air. Le licenciement eut lieu dans l'après-midi.

- La retraite pascale
* Au cours de la semaine dernière, le R. P. André
Favre, S. J., a prêché la retraite pascale aux paroissiens
de langue française en prenant pour thème « Les faces
du christianisme». Par sa parole convaincante et ses
talents d'orateur bien connus, il a analysé ce vaste pro-
blème qui inquiète et préoccupe le monde moderne.
Il a montré que l'homme ne vit pas seulement de pain,
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Un produit Sunlight
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IjiMTjj NEW-ÏV3EXICO
WppySWnQB " complément

^_ ff_sP__7 L'HOMME AUX GORILLES
^^_S«_v__g_y^ une authentique chasse aux gorilles

-*̂ fflaglg_ »̂  en Afrique équatoriale

^03—*̂ Jeudi 2 : une seule séance :
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NEW-MEXICO
et

L'HOMME AUX GORILLES

Dès samedi 4 : un film émouvant :

- SEULS... AU MONDE

A l'occasion des fêtes de Pâques, le Cinéma f /j
H Corso vous convie à un magnifique voyage ^5

dans le Grand Nord canadien. feja
Un des plus beaux films d'aventures WÈ
que vous pourrez voir cette saison. HP

1 âU Pap de la Peur I
avec la vedette du jour, fea
le héros de « Scaramouche » j^3

| Stewart G R A N G E R  jjg

_ _i _F" Attention ! ENFANTS M
S| Samedi à 14 h. 30 et dimanche à 17 h. |jB
t." un des plus beaux romans d'héroïsme _jf

I LES 4 PLUMES BLANCHES M

que la vraie richesse consiste a vivre dans la paix et
dans l'amour de son prochain, de son Créateur. Nul
doute que ces excellents exposés spirituels auront pro-
curé à de nombreux fidèles de consolantes raisons de
persévérer et d'espérer.

Martigny jun. I - La Tour jun. I, 1-2
Les locaux jouent à dix, et cela est fort regrettable, car d'en-

trée et malgré ce lourd handicap ils acculent les « Boelands »
dans leurs 16 mètres. Le résultat ne se fait pas attendre car,
d'une belle reprise, Dirren marque ; La Tour réagit et, sur une
mésentente de la défense locale, égalise.

Dès la reprise, La Tour, forte de son avantage numérique,
force l'allure et, sur une attaque bien menée, bat le gardien
local pour la 2° fois Martigny ne s'avoue pas battu et lutte
avec une énergie louable, mais soit par malchance, soit pal
précipitation , le résultat ne change pas, ce qui est flatteur pô-
les Vaudois. Le match nul aurait été équitable. D. S.

#

Une belle permanente

à froid, à chaud, à tiède
avec ou sans appareil

SALON DE COIFFURE DAMES
ET MESSIEURS

RfFOWEG-EBENER
MARTTGNY-GARE Tél. 6 14 54

Grand paquet fr. 1

m.

Ifl\JF „ APres un
" j_y nettoyage avec

;'- ; _r FIX p tout brille et
$ËF resplendit dans la

||P -uisine et dans la maison :
P^des assiettes aux casseroles,

des planch ers aux parois!
FIX nettoie si facilement ,

avec tant de ménagement! FIX
offre en outre le maximum de

propreté pour un minimum
d'argent ! Laver des salopettes

-~»̂ avec FIX n 'est plus qu 'un
^"~~--̂ ^ 

jeu d'enfant!

Le nouveau FIX dissout en un clin d œil graisse
et saleté ...à bien meilleur prix encore!



Le dép lacement H
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21™ 32.- 35.- 1
PANTALON PANTALON PANTALON |||

flanelle velours, peigné «Sa
pure laine tous coloris «p]

38.- 68.- 78.- I
VESTON pure laine, haute nouveauté Sill

88.- 128- 148.- I
COMPLET COMPLET COMPLET g|j

pratique fil à fil, diagonal, Wjffî
et habillé pure laine haute nouveauté Sfe

^^^
¦¦*̂ M A D T I & N y - B O U R G  > gî

S. ABEGGLEN ?j|
DEPOSITAIRE «AU JUSTE PRIX » Wm

I*Ll_ 3LLS à grandes fleurs
en belles plantes et bien fleuries. Prix spéciaux
à partir de 100 plantes et pour revendeurs.

Domaine de la Printanière, Saxon
L. Neury-Chevolley Tél. 026 / 6 23 15

La lessive la plus formidable
qui a largement surpassé tout
ce qu'on a vu! _.

exp lique émerveillée
Mme E. K. de Zurich

«C'est un énorme avantage
qui me permet d'économiser
l'eau chaude. Serf est ma
grande découverte!»

Dès que vous plonge z wîe

p ièce de litige dans la solu-
tion Serf, vous pouvez ob-
server comment la saleté se
dégage à f lot. La solution
devient de plus en p lus
foncée 

tt /___  J _______ _, / • -Môtne quand la solution est foncée, elle »
tèf lUW if éi/i « continue à laver avec la même efficacité.

JT4->A . * c . .̂ o _ _ Po ^XiXai-t

Bu peu de temps, toute la sa-
leté est absorbée par la solu-
tion. Voye*̂  comme la solu-
tion Serf est plus foncée que
n'importe quel autre (issu !
C'est là lapreuve évidente que
votre linge est plus propre f

Incroyable !
Rien qu'à Zurich,

plus de 40000 ménagères
ont adopté Serf en peu de
temps !

• Pensez donc! Seule-

^̂ ~  ̂
ment de l'eau et du Sert !-

_JB, . BÉJi déclare enthousiasmée
QMp^^HBf 

Mme 
H. S. de Zurich.

_Ps *wi# (< Je n e m P'°*e absolu-
; f* ment rien d'autre et

^* W""̂ !SSF obtiens le linge le plus
X||f propre! Quelle belle

V, , s économie 1»

•On voit directement sortir la saletéI »
s'exclame Melle D. de Zurich 2
«Et même si le lissu est devenu tout
foncé par la saleté, il n'en nettoie en-
core pas moins avec la même effica-
cité. Oui, Serf lave vraiment à tond
ct cependant ménage merveilleuse-
ment mon linge et mes mains!»

""̂ CfL***""

OCCASIONS

CAKE-MIX a eu un succès fou! Témoins les
nombreuses clientes qui , après le premier essai,
sont revenues acheter plusieurs paquets d'un
coup!
CAKE-MIX est un mélange prêt à l'emploi de
tous les ingrédients d'un cake délicieux. Il suffit
de le délayer dans du lait ou de l'eau; la pâte est
prête en 1 minute. Après 30 à 40 minutes de
cuisson, vous avez un cake maison d'un goût
succulent. Grâce au Cake-Mix, vous pouv_
confectionner un grand nombre de gâteaux
savoureux: tartes aux fruits, tourtes au chocolat.
etc. r_ aTS /_ «a _ SS, 9o_ ¦__ ..._(

Bon marché: Un paquet de 400 g donne 500 g
de cake et ne coûte que fr. 1.95.
Dans tous les bons magasins d'alimentation.

CAKE-MIX, la première pâte sèche suisse

La commune de Monthey demande un

bi SI Uu Util uflii VELOS damcs ct enfants '-jr -_«*' _ VBW ¦»«_ _ W VKI WH pousse - pousse, remorque,
étau, tricycles, trotinettes,

ayant une formation universitaire. Connaissance autos à pédales, chaise d'en-
de la comptabilité et de l'allemand exigée. — j ^ant' etc-

A J i rr - i  -J._ Magasin Veuthey-RaveyAdresser les offres avec curriculum vite au Grana_ Rue . Saint-Maurice
Conseil communal. j Tél. 3 63 66

griffes
d'asperges

Hâtives d Argenteuil. S adr.
à Marcel Dorsaz, Branson,
Fully.

e votre MI

Vous le sentez aussitôt !

La preuve que Serf lave bien mieux

Cette f raîcheur f ait songer à l air p ur des montagnes..,
Et seul du linge p arf aitement p rop re et blanc p eut, sentir ainsi !

Oui, Serf est tout autre ! Jamais encore un produit n'a présenté
autant d'avantages à la ménagère !
Serf élimine définitivement toutes taches et traces de moisi du

savon calcaire. Serf dissout même infail-
liblement tous les anciens résidus restés
dans le linge !
Et puis, ce n'est pas tout.. ! «Miracle sur
miracle» vous exclamerez-vous dès votre
première lessive Serf et vous serez rayon-
nante quand vous verrez le linge le plus
propre de votre vie suspendu au cordeau!

Le chantier du barrage de M A U V O I S I N  A. E. B. M.

embauche des

manœuvres, mineurs
et charpentiers

Se présenter ou faire offre de services à A. E. B. M.,
Marti gny-Ville, avenue de la Gare, tél. 026 / 6 18 41.

A. E. B. M.

A vendre environ 1000 kg.
de

luzerne,
foin et regain

ainsi qu'une

propriété
au Ciseau, de 1400 m2. -
Conviendrait pour toutes
cultures. S'adresser à René
Duchoud, La Bàtiaz.

A vendre une bonne

VACHE
laitière. S'adresser à André
Comby, Saxon.

A vendre d'occasion S

fenêtres
de 1.47 X 0.90 m., en mé-
lèze, parfait état ; un

TREUIL
complet, état de neuf. —

S'adresser à la Tannerie
Roduit , Martigny, tél. 026/
6 12 64.

m i

A vendre à La Preise, près Saint-Maurice, sui
route cantonale,

MAISON
de 2 chambres, cuisine, galetas, cave, réduits
grange, écurie. Jardin attenant 3000 m2 conve
nant pour la fraise ; eau pour arrosage. Forêl
3500 m2. S'adr. Ernest Richard, Lavey-village

D É G U S T E Z
pendant

7ios excellentes

BIÈRES
de

FÊTES

BRASSERIE
VALAISANNE

Apportez assez tôt vos annonces à notre bureau




